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c·c;l:1il unr hl':nr t'l grossr poule de la ,·ampagnr, 11é11 dan!'- la l,a,s,•-1·0111· d'111H1 f<'l'IIH' ck 
\'rr·milly-le---Endi,rs, un délicieux ,illnf!'e cln p:1y!- prownc:al caché dan-; ks \l'l'cl111·,,~ d'un l'l'Jlli 
clr rollinr. :111 hol'd cl'1111r l'i, iè-re aux rat1'\ lrm1sparenli1 .;; el hk1H'!'-. 011 rappelait la Doré,, parce 
qur sou plt11naµ-<' prenait au solril ,le:- l'ellL•h cl'or·. 
c·,;tail aussi lllll' rxcdlr11lr po11clc11'-P donl lc-s cP1d':- élail'nl lo11joms lrt•s IH'a1n. \lais 1111 
matin, cdni qu'rlle pondit l'lnit si gr·o--, si joli, que SC''- c·ompagnrs, les aut n•..; pou)<'..; dl' la ti•nne. 
s'<'.•menl'illt·1·c•nl de "'l'S J)l'Oportion..; inu~itées. )lai, ce quïl y ,l\ait de plus si11~11li11 r clans l'afl'air'I', 




c'est que cc splendide œuf 
n'était pas blanc ou légèrement 
teinté de Lhé clair comme le 
sont d'ordinaire les p_roduils 
des poules : il était verchHrc, 
,ert d'eau, comme un œuf 
de canard. 
Aussi, dame Élodie Clo-
chard, la fermière, lorsqu'elle 
l'eut ramassé clans la paille 
où l'avait déposé la Dorée, le 
prit-clic pour un superbe œuf 
de en ne . .. et s'empressa-L-elle 
de le montrer aux , oisines qui 
s'émcneillèrenl de sa grosseur en déclarant que depuis que le monde était monde, fr! on n'al'flil 
()flS encore l'll un œuf de celle taille! cl que c'était bien un œuf de cane. 
La fermière, ne conservant aucun doulc à cet égard, plaça le bel œuf dans la caisse de bois 
qui sc~Yail de nid à couver à Blanc-Blanc, la meilleure cane couveuse clc la ferme. 
Blanc-Blanc était une couveuse aussi consciencieuse qu'cxpérimcnléc. 
' • 1. 
' . . :-- ' ' 
Qua11d elle s'était installée sur ses œufs, pas de puissance au monde n'aurait été capable• de la dé-
loger . . \ussi les souris, habitantes de la ,icille étable qui sert de couveric, ne se gênent-elles pas pour 
donner, autour de la caisse où somnole la bonne couveuse, de petites fètcs de famille fort réussies. 
l' n beau jour les canetons brisèrent leur coquille. , ile! , ile! En bas, la couveuse! La voilît 
qui saute h terre, émue, le cœur palpitant... Elle veut voir .. Elle voit. .. El elle demeure stupéfaite, 
anéantie et hec héc I C'est le gros œuf qui vient d'éclore - l'œuf de la Dorée - cl le petit 
caneton qui en sort a , raimcnl, pour un rejeton de canard, une singu lière figure! 
~emit-ce un phénomène ! s'écrie avec désespoir la pam re Blanc-Blanc atterrée. Pas 
de bec!... Ln hcc de rien!... Hélas! D'où ,ient cela ? 
\lais c'est lorsque Lous les autres œufs 
de la coméc sont éclos que la dissemblance 
entre le fils de la Dorée - le petit poulet -
cl ses fri.•rcs de hasard, les vrais fils de 
Blanc-Blanc, les canetons - devient sen-












poussin et petits canards, le même du,ct jaune sur le corps: mais les canetons onl une ll\tc 
longue cl un long et large bec que n'a pas le petit poulet... le petit Chanleclcr ! 
Car, pourquoi plus longtemps ,ous le cacher, chers lecteurs? C'est Chantecler, cc poussin 
coU\é par une cane que ses pseudo-frères bafoucnl déj:1 11 cause de la petitesse de son bec. 
C'est déjà bien mortifiant <le s'entendre ridiculiser ainsi . .. ~lais quel nouveau coup au cœur 
du petit poussin lorsqu'il ,oil sa mère d'adoption se mcllrc à l'eau et ses onze pseudo-frères l'~ 
suiHc comme dans leur élément naturel - en escadre - dé!Hant sur la ri\ière qui les emporte 
comme une flottille de bateaux multicolores ! 
Chantecler s'est arrêté au bord de l'eau, pris d'une lcrrrur folle, n'osant pas se risquer dans 
l'onde perfide, retenu sur le plancher des vnches cl des poulet"' par l'obscur instinct de sa race, 
alors que c'est aussi l'instinct nageur de la famille palmipède qui a lancé ses frères dans le sillage 
de Blanc-Blanc ! 
- Qu'a i-je donc fait déjà, h peine né que je suis? s'écrie tragiquement notre poussin en 
, crsant des larmes amères . .Je suis le plus infortuné des poussins qui aien t jamais , 11 le jour dans 
les murs de Yermilly-lrs-Endiws ! 
Et, métamorphosé en fontaine par le chagrin, Chanlcclcr sanglota amèrement. Cc qui 
n'empêcha pas, quelques heures plus lard, ses onze frères de le larder de leurs habituelles 





- Qnoi d'élonnnnt qu'il ait l'épouvnnlP cle 
rcan '. s'csrlafl'ail un pclit caneton lt J'u•il ironique 
cl :111 bec nffill·. Hcgardcz ses pattes, petits frère:-;! 
il n'i·st pas rnt'·111e palmé ! 
Et les O11z<' canl'lons sC' tordaient d<· ,:ire a11 
lie<' de li-11r ps1'11do-f'rt'·n'. 
LC' panne ClinnlC'cler, fort marn, regardait 
s,•s pi1,ds. rrganlail lt•s ll' 11rs l'i ,\\ail lii1'11 1•11vic' 
dr pl1·1:n'r. 
Bla11c- lllan<' <'ll<--1111\111C', la mèrr, rrllc q111 
a11rail dù Il- co11sokr. d1\cl,1rnil 11 qui ,oulail 
l"c111<•1Hln' q11c• C:l1a11teclcr 11'élail pa:-; de la race p:d111ipt'•d1• ri cp1c cc• n'était pas un canard. 
A11ssi, C<'rlain jour, ahrenYé d'li11milialio11 <'l acrahlé sous Il- poids de CC'llC' réprohalion cl<' mec 
cp1i faisail de lui li- paria de celle famille canardit'·r<', ChantC'clcr se r<•,olln-l-il enfin contre lïnj11slicc 
dn sort, l'l n~sol11t - il 1k se séparC'r d1'•fi11iti\!•menl dl' ers palmipècks dont il n'était ni le frèn• ni l'ami . 
- En ,oil:i asspz ! s1• dit-il a,1•r 1~n<'rgie. Filons, il n'est que l<'mps. cp1itlons-lcs sans n'niords ... 
Chantl'clcr s1•c·o11a la pou!--sit•rc ck se:-; patl<'S !--Ur le !--C'11il ck la famille llla,w-Blanr cl s'en l'ut 
elH·rclH·1· nn asil1' auprt'•s c1<·-s poules, poulets l'i poukll es qni.l'a<T11cillircnt <'omme !'Enfant prndigtH' . . . 
- Il y a lo111 . .:-IP111ps. pl'lit. <111c lu a11rais tlt) wnir 11O11s troll\rr'. lui d0c-lara Il' vi<·ux coq Cn\{1•-
Hn11f!P en l11i donnant d11 dos cl1• sa patte palcrrwll1' une 1wtill' tape a111irnlc s11r la jour . . . Tu vanx 
111i<•11\. q1u' <'t'" jom·11r..; <k clarindlc cnrh1111H;s cp1'011 ap1wllr cks Ca11a1d:- ... Tu as ck qui l<' 11Ïr. Ton 






/ •• , • - . - "lt . .'JI· ...... .. ... • 
' .. . - -- -- .............. _.....,... ... .. .... - ~__..,_,_. . .. " -. . - ~· . .. 
1.1 
- En all('IHlanl, ro11cl11! mie excc•llc11l(' po11l(' 11oir0 - très huppt;c 
trouwra ici une famill('. Il sera l'cnfanl cl11 pottlaill('I' ! 
-'lalgn'• IC's do11C('S l;lllolions (;closc's a11 c·c1•11r cl11 (ll'til Coq dans f,, 1'!1a11d acc·t1<'il cil' !-<'s c·nngl'lll'l'c's, 
ou pc11t-èln~ 111,\me i1 ca11s<' cl(' c·c•s ,;n1otiu11s, la hai1w d11 C:rnanl t'I cl1• la rat'(' q11i nall :1\1'<' [,,, p.1l1111•s, 
,irnit, plus tenace. da11-; son ùnw'. ... Il .' :nait s111'1011I dan, la l,;issp-,·011r 1·nlai11 _UT<1s ('a n.ircl q11 ·011 
appPlail (;[ot1tonrwl-ll'- \ ora, ·p Pl q11i :nait Il' don cl'nasp ; !'l'i' Cl1an!Pcl1'1' ln1tl1•.; [i,.., f'11i , q11 ' il 11 · 
---~ 
regardait ,nec son 1wtil 1Pil gouaille111·. GP (;lo11ln111wt :l\ail ,··li'• 1111 dP 1'1' 11:x q11i ..,·,:1ai1•11I I,· pl11 s 
ropic11sC'tnL'lll lllO<JIH;S dt1 pt'lil pot1, ... in ,ans gro, hL'<' Pl sa11-; pallc•s p:il1110('S, lor-;q11 ' il l'aisail 1·11,·nn• 
partic clP la famille Blanr-Hlanc. 
Chantcclcr ré!-olul clc se vcng1•r <l"trn sp1J! ,·011p ,lps go11aillcri('" d1' Cloulo11110t. 
Le jour du rhùlimcnl ne se fil pas atlcll(ln•. 1 11 l>t'au matin, Chankclrr él)ant lrn1n1'• da11-; 1111 
roi11 cll' la ro11r 1111 piège i1 moi1wa11x ton! amorcé Pl !0111 !1•1ul11, s'énia: 
- Je liens ma ycng(~ancc ! ... \ nrn1, lt- pin.; IH'a11 ver c]p IP1Tü cl11 pays! 









milieu du piège où, très hahilc-
menl, il le fixa sans lïmmobilisl'r, 
car le rcr, furieux de se voir en 
coulacl ,nec le métal, se' redressa 
en s'agilanl comnw un diable da11s 
un bénitier. 
(;lduton,wt, en faisant sa pro-
menade mal i11alc, passa près du piège; il aperçut le ver frétillant el se' précipita, gonlùmC'nl, sur le 
pauvre• ètrc. \lais à peine son bec cu l-il heurté le ressort du piège que, clac! le clfrlic joua, cl les 
deux branclws du piège se refermèrent sur le bec vorace! Gloulonncl était soliclcme11t rnnsph•: ,·c'·lail 
la pr<'mihc l'ois qu'il arnil le bec aussi bien cloué 1 
Alors commcrn:a pour l'infortuné Canard une existence 
que je ne souhaiterais pas à mon pire c1memi. D'abord il lui 
fallut esSU)<'r la bordé<' de rnillc•ri<'s qm• toul l<' poulailler, 
solidarisé a,cc Chanlcclcr, lui lùchc à boul porlant dans dt•s 
rires aussi insultants qu'inc;\ting-uihles. 
- Est toujours pris qui rnnlail prc•11<ll'<' ! cocardait Crl'll'-
Houge en riant comme un fou. 
- 11 y a nnc justÎe<' an ciPI ! reprit alors une jolie poule 
au plumage de neige. Elle s'appelait. .. La Blanrlw, ~l caus<' de 
la lumineuse couleur de ses plumes soJcuscs cl clic était jolie 
comme une Princesse de conte de fée, mélamorpliosée en po11lcllc. 
Elle continua de sa , oix mélodieuse : 
- Demandez la nomeaulé du jour! La muselière modcrn-
s i ytc pour Canard trop vorace! C'est ingénieux, cl indcs lrucliblc ! Demandez la muselière ChanlcclC'r ! 
C'est solide cl bien fail. Hougc de honte et Je colère, le musclé passa sous le feu roulant d<· cet Il' 
sahc gouailleust' qui le crib lait de 
piqûres d'amour-propre.Le pire. c'est 
qu'il s'aperçut bien vile qu'il fallait, 
avec son bàillou de métal, renoncer à 
se nourrir! I mpossiblc, nalurcllemcnl, 
même d'cnlr'ouuir le bec, même de 
happer la moindre bribe de quoi que 
ce soit pour se sustenter! El quel supplice alors d'assister aux repas <l<' ses compagnons les Canards ... 
de les voir manger ,ner la gourmandise i11liércntc il leur race et de s<·11tir son appétit S<' donhkr ! 







,,, l'rol 11•111 1c, IH'1' par lt'rTC ou co11tn• l1•s porll's ch•!'- écuril's, dC' se d,;liner d11 fatal pièg1• il 
111oi1wa11x , dp,·1·1111 pit·g-c il ra nard! Hélas! t<'nlati,es hicn inutilC's ! ... Hagc imp11issa11II' ! 11 dut !'-<' 
n;signpr· ;1 garder sa 11111sC'lièn• 1•1 :1 se passC'r d1' 11011rrit11rc, lïnfor'lun,; ! 
li 1•11 pl1•1..-a tic-:- larr111•s de sang! Et il maigrit. Il maigrit, traînant dt!sornwi!'- 11111' l'XÎslcnrC' d1• 
Ta11lal1'. ;i ,iamai, nrnda11111; a11 jcti11e, ià' il la soif a11 milit'II d'1111c hassc-cour hil'n 11011rri1• qui. il so11 
rH'/. Pl il sa liarl>l'. faisait s1•, t mis rPpas par jour. sans rompt cr le cas,<'-not'rlt' d11 malin. Il' got'itcr d,, 
qualn· heures l'I Il' liH· o"dock dt' rinq ht'urcs ! 
1::po11\a11tahll' ,i,• dont IP!'- Oies Il<' r<'s-
[Wdaicnt po11r·ta11t pas le 1011g martyre, 
car clics hafo11aient :-.ans pitié l'amaigrissc-
lll<'III <111 pam n• Canard comme autrefois il 
êl\ait bafoué lC' hl'C trop co11rl de Chantccler. 
:Mall1eun'11sc Yictime, il appelait la 
mort. .. la mort par la faim ! ... comme le 
terme d'11nc agoni<' lente, mais stirc ! 
li 11'csl plrrs q11'11n sqll{'lcllt', le ,orace de jadis! C'est à peine maintenant s'il peut se tC'nir s111; 
..;<'S palles vacillanll's de faiblrss1• ... \lais Chantcclcr est bon! Il a voulu donner tmc• lc,;on: il ne 
'""' pas la mort du pécheur! Et c'est lui-mèmc qui vient délhrcr (;toutonnet c11 lui arraclra11t. d'un 
IH'<' pitoyabl1·. l'afl'rcus<' 11111s1•lii•rc. 
<)1u• c<·ci te rnnig1' de ton mauvais cœur, ô Glouto11nel ! l11i dit-il. ~ois désormais pl11s 
i11d11lgc11t i1011r 1011 proclrai11 ... Et le Canard, les larmes aux yeux. promit de si' col'rigel' cle srs 







J .a jeunesse de Chantecler . V aillance inconsciente. - L 'aventure du miroir. 
Combat avec un Coq de bois. - Chantecler annonciateur du jour. 
Chasse au fu ret modern-style . L'araignée et la tartine. 
l.1•-; j1,111·-; pa-.sai1• 11I . El , it ll H'-. 111 ·t· que g:ra11d i:--sa il no ln· pet it héros Clt anlr d er, 011 s'ap1•rcr,ail 
1k plu-;"" p lu-; q11ï l n ':na il pas 11 1H' g:oull 1• de -;,111g: dr Canard clans les H'Ïncs ! ... Le Canard csl 
µ·1;11t;1;1k11w11I 1111 polt ron qu i <·, il t' assez , olo11l ie r!-i, mi.'•mc par la f'ni ll'. lo11lc discussien un peu , Ï\ e 
;1,1·<· li--. Po1dt•s el ll's Co<)" · 1p1i . 1• 11 ,. 011 1 au co nl ra ir<' la r<-parlic du l a•c l •'l'" k sle. 
C: '1;lail k <'a-. de noire pl'lil Clwol!•r·ler qu i co111 111e11<;a il :1 po l'l l'r haut la tèll' malgn: son ùg:c 
1l-11dn· 1•1 :i d1·H·11i r l ri•-; cl1alrn 1illi-11, :--ur Il' poinl dï1 0 11111•11r ! . . . Pour u11 oui . po u r un no n , il sentait 
l,1 < ri'•h• t•I lt•-; <'a1·011 c11 1!-s q ui lui p1•11da ir 11 l a1 1 lw<· rou g·i r d1• colL·rc el crl1u111eur ha taillcus1• .. . P our 
1111 11101 qui l11i sc111 lila il i11j1 11 ie11., .. il !-il' rn ail su ,· lt•s Coqs 111 èmc k s plus recl o11lé-; de Bassecoun ill c 
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était r nco n• s i ,i l' une t ! ... •\11 1.;si S<' fai sait- il cons-
cienc ieusem ent rossPr pa r sl's ach crsa irrs plus 
ùgés . Ma is C't'S échecs nr calrnaie nt pas son lr m -
péra mcnt trop arden t i1 la lutte! C'éta it 1111 n ~ri-
lahlc Coq d r combat. . . Lt' ,ic ux Crè te- Bouge 
l'arnit surno mmé Cyrano de lkrg·crac. 
Cc fut vers cette époque qu'a rri va 11 no tre 
petit \ chillc d e poula ill r r l',n enlure du miroir 
un mi roir que da me l~lodic Cloch a rd, la 
fermière, a vait ache té ?t la , illc , o is i11 c cl qu'elle 
a rnil posé dans la C'011r, le lo ng du mur d e la m aison. a ,anl de s'en all<' r le su spendre cla ns sa 
cltamhrc . 
Clianlcclcr , qui rôdait par lh , passe de ,anl cc miro ir, y a pe rc;o it 11n Coc1 inconnu qlll le rrga rdc 
a,rc un œil ple in d 'org ncil e l d 'a rrogance. 
Qui C'S-111 d onC", ô Coq si fi er, po ur ose r m e d é ,isagt•r ,n ('r rc tt C' insolr nl c a11da{'(•i1 
lnutill' d 'ajo ut er - nos lec teurs l'ont compri s - qu e Cl' Coq imagina in• n'était autre qu P 
lïnrnge <le Cha nledc r , rrllé téc par le miro ir, jouant co 11SciPncil'uscm enl so n n\lc de miro ir. 
Mais Cha ntccler 
11e conna tt 01 son 
image. 111 les pro-
prié tés d es g laces . . . 
Et il y est pris ... Il 
s'imagine qu' il a de-
vant lui un uai Coq 
en ch a ir et c n plumes. 
Et comme cc Coq 
insolent imil <' cl singe na turellem e nt to us srs mimes, il sent la moutarde lui monte r a u bec .. . ll 
se précipite furi eusem e nt sur l'imperlinenl qui a l'a ir de se' moquer de lui a , cc srs g rimaces imi-
ta tives ... cl naturellem ent brise le m iroir c l se co up(' oulrag-cuscmc ut Ir h<'c ! 
C'esl une petite leçon d ont il ne profite g nè rr , ca r , 11n j o11 r , 1P , o il h d e no uveau très nencux à 
cons idérer un Coq é trange qui ,ie n! d 'entrer dans la basse-co u r . .. Pa r 011 i1 Ch a n tc.,clcr n 'e n sa it ri e n 
cl pe u lui importe.,. Encore un intrus! . .. Que vie11t faire ir i ccl11i - là :1 
- Eh bien ! lui cric Chanlecler , déjà rageu r. Tu as un rnd e aplo mh, 111011 ga rc;on ! O n ne se 
présente pas dc,ant les h onnê tes gens avcr un e trom pe tte comme la tie11ne ! \ eu'l.- lu nH' fa ire le 
plais ir <le me tourne r les e rgots et <le regagner, pa r les , o ies les plus ra piclPs, le poul a ill e1· d ' oL1 Lu 
vic11s :1 ••• M'as-lu entendu ~ 







\fais le Coq inconnu n'eu~ garde de répondre ni même 
d'obéir : il en eùl été hien empêché puisque c'était un Coq en 
bois peint monté sur ressorts h boudins: jouet donné pour sa 
fl~lc au jeune Clochard. 
\fais notre grand hatailleur 111' s'occupait pas de cela I CP 
qu'il s'occupa de fairr, , oyant q11c son i11terloculeur ne faisait pai, 
mine de s'en aller, cc fut de se rner sur lui, I<' bec rn :nant. 
Et jamais ( :oq de hois peint ne reçut une trépignée pareille à celle que notre trop , if pet il 
Galli11ad administra 11 cd11i-'11 ! Cc fut le grand jeu! Après I<' classique crêpage de la crt•lr, <'C fut 
lt'tTible ! f.hanleclcr le- jeta h lerrr. Cnc ll~lc ile Coq , ivant ) aurait laissé sa cervelle. La tètr de bois 
ne rnodilJa pas pour cela son acadC-mie. Cr qui étonna un peu Chantcclcr. cc fut le silence ohsliné 
gardé pendant rclll' pl'!ite opération par cc Coq décid(>mcnl bizarre ... qui aimait mieux se laisser 
assommer q1w de dire un mol ou de faire II geste. 
\Tais cc qui ne surprit pas moins noire ht'ros, cc fui lorsque, las dr le rosser, il !'cul laiss('' h• 
, bec en lerrr, effondré l'i toujours mul'l, de conslalcr dans q1H'lles fantastiques proportions s'étaient 
allongfrs ses jambes, cl<\tireho11chonnC-cs par la lnllc cl dcH'llucs dt' minces lils de fer incapahlrs dt' 
porter le poids du corps! 
Lr plus h plainùr<' dans l'afl'airt', cc fut le jeunr Clochard lorsqu'il retrouva son joujon dans 
l'étal lamcnlahl<' où l'arnit mis le petit Coq soupe-au-lait. 
11 fil rclcnlir la maison cl,, tels cns que sa mère, accourue, ne paninl 11 le calmer qu'en lui 
admi11islra11t une fonniùable gifle .. 
Le hrn\C cochcl grandissait h me d'œil et devenait le plus admirable Coq de la contrée ... Il 
lenail l'cng-agerncnl auquel, scion Crèlc-Hougc, sa noblesse l'obligeait... '-.éanmoins il lui -mauquait 
la parole. 
Enfin, 1111 jour - jour béni - la ,oix l11i vint ... li lança lriomplialcmcnt, mi matin. la sonore 
el rclcrllissantc fanfare de clairon qui l'sl I<' plus beau fleuron de la nobh'sse gallinacée ... Il emplit le' • 
ciel el la ferme clc son Cocorico de euh rc ! 
El chaque matin, à l'aube à peine blanchissante, c'était lui le magnifique rl fier annonciateur du 
.Jour ... C'était lui, le Grand Coq qui, perché sm le sommet du fumier ou sur le plus haut poteau clr 
la barrière d(' la ferme, faisait rt'lentir le ,illagc de son puissant nppel cle lrompcllr ... El le Soleil, 
ré,eillé par Cl' chant familier cl amical, s·cmprcssail d') répondre en se le,anl au milieu d'une gloire 
d'or, d'azur cl d<' ,crmillon irwandcsccnls. 
\lais cet C'tnploi de confian<"e auprès dl' I' \sire <l<'s \sires, s'il emplissait l'ùmc g<~nércusC' ch' 
noire héros d'1111r lé:.iitinw l'i douer fierté. celle licrté était incapable d(' changer son cœur el <l') 




honl l' ag-issanl c ... qui 1w na itma il 111 "a 1w 11 1<' 111 "011 mal pour all cinc1rc le rés11\tat. r hcrché. 
Aussi, un ,i our. a pcn·<·,anl 1111 malli L'11rr 11\. lapin <111 ' 1111 fnrcl venait de sa isir an rou cl qu ' il 
r ommença it h <'·[ rang-Ier en l11i su~·aul le sang dPs a rt t.• r·es . Chanlcclcr ne lil qu' lln bond sur le cnH'I 
an imal. \l ais cl'l ui-ci n <' l'a tt end pas! Laissant lh sa , ictimc, le , oilà qui court cornnw un déral(: 
pour fr ha pp<' r h la pom suil c de no tre Coq! 
ln chariot d \,11fa nt <''-' l !;1 , '-'llr le cl1r min cl <' noir<' g-(-nén•ux Ch:111l ed cr qui , la nré par son <~ lan 
de ,il<'S'-<' :H'q11Î '-'<'. ,i<·nl s·~ a ll a l1·1· '-'l lr Il' \<'11lr1• p<' 11da 11 l que lc l'nr<' I pr<'nd I<'" d ('Ya 11 ts ... I.e cl1ar iot 
seconde le hon momrmcnt du Co<1 r n d (- marra nl :rnt omaliqucmenl sous la poussfr de son <'m ol. .. 
Chanler kr artÏ H' 1•ncorc sa ,ill's-.e d'un l>alü •me11l d 'a iles qui cha nge l'allure de celt e auto p1·irnith r 
en urn' rapidil{· ,crl iµ-inc11sc. c·csl de l'a,ialion cl de l'au lomobilismc combinés. 
:\ olrc ing1'11ic11\. Gall inacé, qui , déc idément . a lous les lalcnh, ,icut prcscp1e clc néc r l'anlo-
aéromohili snw el l'afro plane-au loinohilr sur roule. La di sla1wc qui sépare le crnr l furcl <k '-OIi pour· 





l'a11lo 111ndPrn-sl~ !,• 
l"allPinl. 1<· re11\<'l':-l' C'I l11i pa""'" ,11r Ir ,·orp--. 
...;lop'. 1:a11lo-;l\ialt't1r s·arr1~I<' ,u•I. El 1u,l1·,· 
1 nq -.1111.1111 ,11r 111a1I II' 1'11n•I. :1plal i <'<lllllllP 111w 
,ni,•. Il' -;aisil dans so11 ,ig-0111·,·11, IH~,·. Ir l'ail l1H11-
110,,•1· <'11 l'air r·o11111H' 11111• 1·011rn1it• dt• l'ro11d,•, <'I 
1·1,11,oit' :l\<'<' 1111 n1n11wmr11I rol :1tif', iolrnl. f'ain• 111• 
p lo11;.:·,•1>11 d:111S l'i;l.111!.!' \ùi-.i11. d'11i'1 il 111• ,-.,, i11I j;1111ai-. 
l·:1 ,oic·i q111• Ir dt'-,id1•11u•11I d11 lil d'or di• 11011 
n\·il 11(111:- 1·:11111•111· a11 jr1111,· :--u-.1 h11 11<' Cl,wl1ard q111 
a µ-ra11di P11 f'o1·1·l' l'i e11 111:dict•. 
l..l' ,ÎPt1111• Clo,·11:-ird a di\ an!- '1•1 1k111i ... Il a d1•:-
i11-.!i1wl-. 111all'ni,:111I c•I 1·1·11pls 1•1 ,011 or,·11paliu11 q1wlidi,·111H· en11,i-..le :'1 flPl'"'l"l'IIIPr l1·-.. a11i111 at1\ 
\ 11,in1mf'1111i l'·, .... t 1<, rital di• la mai-.n11. I,• h,.1,P Pl1111l('li,-df' ~oi1• q11i rt'iuplil '""' l,>ru lio11, d1• 
-.n11ll'n•-dn11l,•11r. ~o,ll11·1u• 111• ,.',l\i-.1•-I il pa-.. dP l11i all:1<'11,•r :'t ,·11.H'IIIH' d1•..; '111:tl11• p·lfl(>..,, aw,· d11 
lil dt• f'C'I', 11111• l'Olllt•II,• df' r.111l1•11il ! ... 1-:1, ain-.i hotlt; fJOIII' h· --'-ati11µ-. il ll' l:icl1P "Ill' I(' sui Oil I, · 
pn• 111 i,•1· 1111111, t•11u•11 ! d II pa 11 \Tt· Pl 11111,•I is-d, •- ...;uit · lui fa i I fa i 11• 
1111 !..'Taud fr:trl l1·i• ... inalle11tl11. l>,•1ni1•11H· ,lllitudP: Jt, , o il :, 
:-111· If' do-;, Ir .. q11alrl' ro11l1•ll1·-- 1•11 l'ai,· ... ,·011111H• 1111 ,1·,11 
pali11r111· du Inc du !loi, d1• Ho11lo!!111•. 
\lai .. la P,·cl\ id1•11c·(' ,,•ill,•. Et la l'rll\ idr11n• . r '1•sl C:h.111 
11 •, l1•1 q11i a 10111 , 11 1•1 q11·a i111li..!'11 ·, I.1 1'1'1111111; 1'1 oid1• d,• 
t 11 ,1('1111(' l1l :df'è1Ï"-:ll)I, 
\a' 1111>11 pa11,r1• Pl111111•li,, dil il :111 pa11,1·,· 1'11 :. I, 
q1, ·,1H'I "<'" l'all,• ... I'! ,011 lll'c il a 1·11li11 1<~11 ...... i :1 d l' ll\1 r 1 
,,, . o.:, ... lra:.:iq1u•<. nnilC'II<'"'· 1 ·,, poli,-.n11 111· 1<"•d!•1 a p :• s 11n. 
1111111 ... 1:1 /ai J>OIII' Il' \L'llg<'r, 1111 l'\p1\di1•11I do11I Ili 11 11• 
dira, d1•-. IHlll\l'lll' .... ·'l' H' II\ q111• 111 "' \(li('-.; li:i,,, ,., 111 a iµ11, 
"'''' dl', ,ia111lll',-, 1·11 1'11,,•a11, l' i a\l•1· d1• -; ,io11<'" 1IL•g 11 111l ,\..., 
1·111111111' d1' pr lit, h:dlo11-. l'OII!!<' " <T<'\t;:- d'1111 coup d\\pi11gl1• ! 
lj111•lq111• l1t•11r""' Hpri•o.; <'l'" parnll'-. proph(.1iq1ll',. ,oi,·i 1·:1i1ll'il>h· :--1i,.;lli i·111• q111 11•p: 1,111 d.111-. la 
,·011r, tc11n11t da11, "' -s main ... 11111• lll:t!.."11iliq111• larli11e d1• froma!!f' quïl cou, ,• d ' 1111 ,.,il Z<ll ll'm,1111I. 
Il ,a l1n11q11ill1·111,·11I ..,·,1.._ ... <'0Îr dans 1111 l'1Ji11 p0111· ,a,011r1•1· 11 • d1;li('ie11, !tl>l'dc•r. \hio.; '>a 1111i, l1lll<' 
llf' dur<' pns l011!.."l<'ll1Jl'· ,·,1r 10111 :'1 C'o11p. ,01c1 q11'u11C' 111011,lnH'll'-I' araig-11t;, ., \C'l11,·. 11o i1 ,. 
a11\ énor111<.; p.1ll1•...,, <.1•1nhl1• lomlier du ri1•I ,111· ..;,1 lnrli111• 11i1 Plie ,(' llll'I :1 s(' li, 1 t•1·. 1•11 l I il'o l.1111 







D'ot1 vicnl la répugnant<' hèle? Qui a machiné celle scène? 
C'est tout simplement Chanlc<'lcr qui Lient sa promesse cl <1ui wng<' son ami Plun1ctis-dc-Soie 
en jouant ccl affreux lo11r 11 ~osthène- le-Gifié, Chanlcclcr <1ui 
tient dans son bec le fll de l'aYenlurc et de l'araignée. 
Celll' arachnidc dansant sur son fromage resta si bien sur le 
rœur de Sosthène qu'à partir de rc jour, il vil des araignées par-
tout, d'autant plus que Chanlccler renouvela somcnl celle scèue; 
il perdit l'appélil, maigrit, s'aigrit, ne mangea plus... Et ses 
joues, ses hcllcs joues, tombèrent, s'éliolèrenl el s'évanouirent. 
\ !Pur place, d<'ux creux hé\vC's rongeaient lP dessous des 
pommelles, , allées rempla~·ant des collines Ycrmeillcs sur cc , isage 
jauni ... 
Et c'est ainsi que se réalisa la prédiction de notre Coq: 
le gros joufflu n'élait plus (p1c l'ombre de lui--mème cl s'acheminait 
lenlcmenl vers l'étal de squclclle. 
Les meilleure::. plaisanteries doi,cnt durer peu, pensa le sage 
ChanleclPr. Les araiguées disparurent et le jeune Sosthènc recouvra la lranquillilr, la quiétude 








Marron et les hérissons. - Les apaches. - Cambriolage nocturne. 
Chantecler sonne la cloche d 'alarme. - Arre5tation des voleurs. - Héros obscur . 
\lai s hir nlôl, cc fut dans sa propre race, ch ez les Gallinacés, que notre lm \\ e Chanlcclcr P11l 
l'occa~io n de pratiquer cc dérnucmcnl aux opprimés c l celle iuallérablc bonté qui é taient les trait s 
dislinc lifs de so n caraclèn'. 












11 11 ,11 ·111 1 l'l ri1·11 q 111 r1'. po11dail a 11 11 11 111 Ira, 11 1011i1 •11\ d,· :\iar 111 11 , a 1·:111 s1• d,• la n nrl l'11r d(• ..,1111 
l'l' lagf'. 
( :1• ,11·1 11 H· cl 1i1• 11 :l\,IÎI l.1 111:1111 (• d,, p1>111 ·s111\ rc l1·s po1 il1•, 1·1 11·-- 1·:111 ,1nl:- di• la 1'1 •rr1 11• l'( tk leur 
:1nw·li P1 d1•-. 10 1111, ·s d 1• j1l11111 1•s q11ïl rapp<ll l:1il lrin 111pli:1'1•1111•11I a ..,,1 11id11·. 
( lr. l:1 1110 11 0 111 :r11i1· di • \lar rn11 d 1•, i11I en fl l' ll d e• lt-111p s u11 11•1 11 1\111 p1n11· l.1 po p11lalio11 /.tall i11an'•p 
dP la h ,h-.L' co 11 r q 111• lt's po1 rl1•s 11 ' lt ésiU•1·L'lll pa" :'1 1·11,0~1·r 1111 li.•: 111 111,rl i,1 11111· d1'. l1\ . .!alin11 :'1 
Cl1a11l1•1 li·r· don l l'<•-.,111·il d\\qrril 0 1•1 d 1· ,irrs lin• 1qa il cl1\j:'1 l>i11 11 1·0111111 , p1>11r hri 1'\I H1sc•r 11•111·-; do l1'•a111'('S 
l'i i111plnrt>1 so n --,•c111 11·s clan ._ 1111 pa r<1 il 111a ll1 1•111·. 
\(lll'l Coq. i1 1d i~'l1é 1·1111l n• ft, lcml o 11 . pro 111 il , a l'rn111pl 1• i111t•1·, 1·11lio 11 . El le .1rn1r 1111'-nH' , il 
01'/.!H ll isa 11•-., fH' rÎp1' IÎ1•s drr <" lr :'t li11H' lll. 
E11 l'ile,• d ,· la 11ic '11· d i• \l arro n ,; lail pla!'1' 1111 lu 111wa11 pl1•i11 d1• l11;ris~o 11 s q11 1· fi, l'!' rn1i r 1· a ,ail 
p lac,·,._ 1•11 al l1•11da 11I q11 ï l t rn 11 d l l'oc1·a,io11 d 1• les 1ililis1•r . 
\011 lo in cl ,• l:'1. '-l' lro 11, a il 11111· a 11 ci1•1111e cscarpol 1·ll1·. q 11"or 1 a ,ait all.1c lH'-t· h 1111 gr ,i-. c lo11 sous 
la fe 111'-I l't' d u r i·z d1•-clt a11 :-sfr d ,·s l,;\I ime11ls d(• la m 0tairic·. 
Tc•b f111·1• 11 l 11•, 1; l1;u1 <1 11ls <k la p1111ilio 11 du c lti 1• 11 lo 11r1111•1rl c• 111· d1• -.; po1 rl1•-; . 
1>1;110111•1· l'l'-.;1·:11'( >nktl 1• frrl po11r C lt a 11l1•,·kr 1111 j 1•11 d '1•111'a11I ! .\l>a llllo 111 11;1• :'t 1•lk-11ll'- 111c, la 
lia la 1lf'OÎ rL lil "<ll l 1111\lii •r d 1• hala1H;oi1·1-, SC' h:rla11 1·a, IH•111'la k lo 111wa 11 au\ li é ri._ .._n11 s qui , clu choc, 
lo111 li:1 d ,,,:,111 l'c11l n;1, d1• la 11ir lr l' 011, pn;cis,:111<1111. ,011111 o lait ,rar ro 11 . El C<' q rr i d (·,ail arri ,cr. arrirn . 
l 1• t"ttf,~ d11 lo11111•a 11 , q11i l' rrlrail d 0so1·111a is din·d1•11H'lll 1• 11 co11l ac l ;n1·1· I.t rr i<'lll' clrr c liic 11 par .., uil(' d1• 












tcoule,, les hurlements que 1pousse Marron, nltaqué par lC's quatre rongeurs it la fois ... Ces abois 
de douleur:-- sonl si perçants rl --i plaintifs que dame l~loclic Clorhard cllc--même, pleine d'augoisse, 
se précipite suivir de son clinl vers la nich<', s'élonne de voir le tonneau en masquer l'entrée 
presque complèlcmenl. 
,Jais, le tonneau relevé, quel spcctaclt' pour la sensible I~lodic ! Le chien délivré qui sort 
de la niche pêk-mêlr arnc quatre houles hérissées dr dards acérés (cc sont lrs qualrc héris-
sons), n'a plus lîgurc canine! C'est une masse pleurante et gémissante que transpercent tant de 
piquants de hérissons 'qu'elle a l'air d'une pclolr d'aiguilles! El cette pelote d'aiguilles saigne de 
Ioule pal'l. 
\larron garda de sa bataille a,ec les hérissons une impression de terreur si profonde que, dcrnnu 
timide cl poltron, il n'osa plus jamais s'allaquer à la queue des poules cl des canards. 
Ce dernier exploit mit le comble à la réputation que Ghanlecler avait déjà parmi les bêles de la 
basse-cour et des étables de la ferme ! 
Or, en cc Lcmps-lh, le village de \ ermilly-les-Endives fut terrorisé et dévasté par une bande de 
brigands qui ne larda pas, par ses infâmes exploits, à semer dans le pays l'épouvante el l'horreur! 
E'l, comme rien n·cxagèrc le:; choses comme de les regarder ~l lra,ers cc télcscopr moral qu'on 
appelle la terreur, le brnit courut bientôt que ces misérables, qui pillaient les maisons isolées, 
dévalisaient les , illas des riches bourgeois absents cl ne respeclaicut pas même le modeste logis du 
journalier, formaient une nombreuse troupe d'au moins eim1ua11lc bandits, sous la conduite d'un 
chef plus criminel à lui seul que Lous ses subordonnés, sorte de Mandrin moderne. 





esprits affolés. La gendarmerie n'arrivait jamais 
assez Lùl sur le théâtre des cria1es de ces pil-
lards pour les y trouver et les arrèter... Celle 
sinistre bande de voleurs se réduisait l1 <lem 
individus. 
\lais ils étaient prodigieusrment hahiles, ces 
deux apaches ,illagcois... Car ils scinhlai1'nl 
se rire de la suneillance incessante de la gen-
darmerie ... cl jouer les diff1cultés par-dessous la 
jambe! 
Or un jour, ou plulùl une nuit, ces deux 
audacieux malandrins sïntroduisirent dans la renne des Grands-Prés par une des fcnèl res 'du 
~--
rez-de-chaussée. \lais un 1Pil le-; avait , us, celui 
dc~Chantt'cl<'r, qui n'hésita pas une minute à sr 
précipiter sur la cha,n<' de la cloche s1'nanl 
d'hahiludr 11 apprlcr am. repas lrs s1'n itrurs 
di--séminés dans la ,aslr étendue de la ferme 
on lrarnillant dans les champ ,oisins. 
Les deux ,olcurs qui l'enlendircut clr lïn1<;-
ri1'nr cll's hùlimenls 011 ils se glissaient, armés 
de leurs gourdin-.; et d'une lanterne sourde, 
s'arrèlèrenl les cheveux hérissés de lerrrur.,. 
- Sauve qui peut! chuchota l'un ... \ous 
somme" signalés! 
Et les ,oilà qui gagnent la fcnèlrc la pins 
proche ... cl se précipilrnt, pour s') cachrr. dans 
deux tonneaux vides le long du hé1Liment. 
Or, précisément, celte nuit-là comme loules les nuits, maître Aristide Clochard, <'n bon fermirr 






carl o uclw, i1 c lH' \ rn li11c:- .. El ll 'S d<' ux apacl1c•-; cach t'.•s dans k11rs lonncau.x le YO)illll alle r <'l Y.:nir u 'en 
nH•11:1Îl 'lll pa-; larµ, •. j1• , u us 1•11 n ;po nds, da11 s IP111·s liarl'Î<p1cs . .. J)'al>ord 11 ca11 "<' d <' 1'1;lroil<'ssr d1• 
1<•111·-; ('ac ll<'lll',. 1•11s1 1i lc. p;m 'l' q 11ÏI -; 11 ·a, a iP11t pour 10111(' ill'lll<' ch:1"1111 q11 °t111 ,11lg, 1Îrl' l,i\l o n , l1i1•11 
pi1•lrc prol l•cli n 11 c·o 11l1l' 1111 f11 sil h dl'll'.\. <'Ol ljh, 
;'\os dc•11\ 11 j ., (,,, ,ir<' -; , ln•1 1d,l:111h C'I p,'d1• -.; ck 1Prn•11r. cn1n•11I donc pn11l1•11I dP r<'s l<•r ,·ois 1•1 
c;u·h t'•s , 10 111 le• n•,11• d ,• la 1111il . d a 11 , lt•nr~ lo 111 H', ... Enfin 11• s!llPil , (' k ,a. appd t'.• pa r l1•s p11i ,sa11I-.; 
u co1·01·ico, J' d ,, ll (l ln• :1 1ni C l1 a 11l ï'c' l1•1· .. 11 S<' 1<·,a d1• 111 cillc11n' ltc•111·1• <1111• dïiahil11d<' fl!llll' , o i1· <'<' qui 
allail St' p:i so.;('I" a 11 , <:ra11d,-Pr1·s. 
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maliualc, dL·s l'aube, l'un ùcs tonneaux qui se rvait ùe cachcllc à l'un des cambrioleurs cl qui s'ouvrait 
:--011 s Il' Lu):111 de descente des eaux des gouttières cl chéneaux de la ferme, r eçut une abondante gig-léc 
d'eau plu, iale qui l'emplit presque jusqu 'a u bord. 
L'aulrc tonneau. où se dissimulait l'autre voleur, était par destination le réceptacle de toutes les 
ordures mé!1ag-èrcs de la maison ... Et, en même temps que le premier bandit clapotait dans l'eau, le 
seroncl rccc,a il sur la tè te le contenu du vaste seau à ordures de la cuisine, que Javollc, à la volée , 
, ersa par une fenêtre dans le tonneau. Le misérable failli't étoullcr sous le monceau d'ordures qui 
l'c11 sc, clissa it. 
Les malfaiteurs furent alors aperçus par ,1anrc Aristide qui donna l'alarme. 
L\m à demi n oyé. l'autre à llc>mi suffoqué; l'un ruisselant d'eau, l'autre coilîé d'un reste de pot 
h beurre, c'est ainsi que furent f111al cnwnl arrètés nos deux apaches de village par la gendarmerie 
pré,enue de leur présence aux Grands-Prés. La Gendarmeric, dans l'espèce, é tait représentée par un 
(;cnclannc el le Garde-champêtre. 
Cc dénouement emplit l'ùmc de Chantccler d'une lrès douce sa tisfaction. D 'abord, parce qu'il 
cl(~li, rail le paJS de dangereux rnalfailem s cl désoppressait les cœurs si long temps écrasés par une 
lomdc épouvante . 
EL puis pa1'Ce qu'il se sentait , se samit, l'unique aulcnr de cc dénouement-là. C'é tait. lui qui avait 
préparé cl amené celle arrestation scmalionncllc. Et personne que lui ne sava it que c'é tait lui qui avait 
tout fait , cc qui doublait en son for intérieur la satisfacti on du devo ir accompli. 
Héros obscur de celle aventure mémorable, Chanlecler se sen tit plus joyeu, que si sa belle action 
cûl élé proclamée par les cent Yoix de la Henommée aux quatre coins du monde. 





La ferme des Grands-Prés. - L'orgueil d'une poule. - Gloire éphémère 
Une omelette sur la tête d'un enfant. - Bateau improvisé - Coq à tête de zinc. 
Tigrette est ch1ssée de la Basse-Cour. - Fin tragique de Tigrette. 
\h ! C'était uaimcnl, :nec sa beauté morale cl sa beauté physiqrn', le nai Coq ch- C'<'II<' fprnw 
des Grands-Prés, si belle cl si ,asle, bien connue des ,opgrurs ri de~ touriste~ q11i , ienn<'nl s') 
reposer en y buvant des jattes clc lait crémeux scnies par l'accorte l~lodic Clochard cl ses mag11if1qn<·s 






La grÙn' ltn..;pilalii•rc <'I L, lwlh· lw1111•11r d • dame Elodie C'-1. ai11si cp1c· la hea11lé -;ouria 11l<' l'l 
r a i--a1H'l' ('()l}lp lai,n11((' dl' Sl''i dru:x fil)('S d<' r('l'lll(', ('0JlllU(' :, plu" dr di\ IÎL'lll'S ;\ la ro11d1•, 
L:1 f<'l'llll' d(•s C1·a11d~-1'1(•s ah1<t iit d'aillN1r..; lout 1111 moncll• '·111im·il dl's plu..; ,arié-.. l )<•p11is les 
piani 11n•11:-<'S \il('fll',_ !ail ii•n•-. ,i11c;;q11·,1ux helk._ po11<ll'U-.r!'. ,1pprlé>r" Poulc•s dP la Crau, tou l le rt.•g11c 
ZO<lln:.riq11<· d1•s l'<·rn1<·s y 01:iil 1·1 pr<':-- •1110 par '-L" e-;p1•rcc;; It--. plus (•1,lim •rs. 
01·, pa rmi les lll'II<·..; po1HlC11'-r:-, il 11·~ :l\ait pt'- qur d'aimahlrs 1•1 cha1·rna11l1•s po11h's comme La 
.--
llla rll' lu·. Il) ll\ail lllll' aulll' lrt·s lidlc poule. app<'ll'1' Tig-rrlle, clo11l Ir '-O~l'll\ pltrmnge don\ parsemé 
dt• ligrnn•s gris f)l'l'lt•, dt•"sinail un m,rnlcau dr ronr·t'.li1H'elanl au solril c·o1nmr du salin hroch{-: ,·est 
<'<' pl11 111ag1• tigré qui lui ,nait ,,du son 110111. Celle po111L,1tc Plait jnlousr dr la 1rnnmn11~c• de Cltau ll'clrr. 
Fii•n• d1· '-:t Iie,wl0, elle ne fra~ail a,ec aurune dL' SC'S rompagncs qu'c_-.Jlc co11sid1;ra il romrnc 11 
[ll' Î11 e dig,ws 1k lui 1,aisrr lrs pa'lt'-.. r:IIC' 11"amait pas <-11; surpric;;e de les ,oir la s11pplic'r d'acrcptcr la 
rn~:11 1té de la na'-'-l'-Colll' :t l.i plac(' d<· ce Cha11l<·clC'r qu'elk• nr pomait ._n,dl'rir l'i dont Pli <' j 11µ·ea it la 





Cl1i111lt'ch·1· l'i ~1·:-- 1 h,·1L':- 1·ompaµ1ws :,(' < 011lenlai1•11l de lwu..,,e,· h·:- <,pn,ile..; 1•11 -;u11ria11l 
ridi<·11l1•-; allil11d1'-; d1• d<,dai,, LI aux po..;p-.; pla:sli11111'" qu'.1rhornil Tigrelle h IC'ur-- ~l'II\. 
Elle a de f'at1\ airs d1• coq. :;\:<·1·it1il Clta11lecle1· en <<,..,cJalfo11t, 
au\ 






- \la chère Tigrelle, lui dil-il d\111 air bonhomme, 
s1 k 1 <'>le de lloi , ous agrée si fort, je me fais un plaisir 
de dépo~er le sceptre cl la comonnc entrc vos jolies 
palles ... Je Yous céderai ju~qu'à mon nom de Chanteclcr, 
s1 ,ous en exprimez le désir. 
-Trop, beaucoup trop d'esprit! coc·ota la poule 
,c~éc en pinçant le bec. \ 011s ma11iez la rnillcric avec un 
brio de grand ironislc ! ~lais, mon cher, il n'est nul 
besoin que je prenne le nom de Cltanleclcr pour vous 
ressembler ... J'ai un plumage aussi élC-gai1t que le vôtre, 
je suis aussi grnnde que Yotrc Seigneurie. el je sais 
porlrr ma queue el ma crête avec autant ~'élégante aisance 
que vous-ml~mc. Alors je ne vois trop en quoi je diffère d'un Coq! 
Elle arnit à peine rini qu'un œnf tomba près d'elle. 
Elle était si bonne pondeuse qu'elle ,cnail de pondre 
sans s'en apcrcc•,oir. 
C:hantecln eut un sourire. 
- La Nature vient de répowJrc po11r moi à ,os 
prétentions, ma belle Tigrclle ! lui dit-il. Tant que YOUS 
pondrez. ma chère, il sera difricilc de \'Ons faire prendre 
pour un Coq ... Quant au nom de Chanteclrr, je crois 
que celui de Chantepoule vous conYiendrait mic•1ix ! 
- Insolent 'personnage! grinca Tigrcllc rose de co-
lère ... Tiens! Voilà pour t'apprendre à te moquer de moi! 17 
Et d·un cou1J de palle très sec, elle envoya son ~·--'1~· 
c; 
œuf se briser en plein sur la joue de Chanteclcr devant 
toute la basse-cour indignée. 
Chanteclcr, le visage dégouttant de jaune et de 
blanc d'œuf, à demi a,cuglé par cc liquide bicolore, 
avait l'air fort gêné. 
Au fond, il était Lrès contrarié d 'avoir élé ainsi 
<< giOé » devant Loule la basse-cour. \rais il élail si 
hon qu'il pardonnait bien volontiers à l'irascible or-
guci Ile use. 
Celle-ci cherchait, pendant rc Lemps-là, 11 se donner 
l'illusion cl'èlrc quelque rhosc p11isque la réalité lni 
échappait. c·rst ainsi qu'elle se percha loul au hnnl du 
fumier pour se faire croire à clle-mt'·111c q11'ellc orcupail 
une situation élcYée cl planait au dessus de la poulaille 
ambiante. En rnt·mc temps, elle se rapprochait des grns 
animaux de la 'ferme, essa)ail tlc se lier aYcc les bœufs, 
gros bonnets de l'endroit, se familiarisait même avec eux 
jusqu'à leur grimper sur le dos el à y dormir. Il lui semblait 
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Mais ni le fumier ni le dos des bœufs ne lui semblaient encore des posi-
tions assez au-dessus du vulgaire. Elle se trouvait mal à l'aise clans la cour 
des Grands-Prés. Elle lroinait la terre trop lcrrc-à-tcrrc pour rllc. Elle 
cmiail lrs oiseau\ qu'elle voyait s'é)c.,rr clans l'azur du riel C't ,o)/lg'l'r dans 
les airs. 
- ~lais ne suis-je pac:.. moi aussi, un ois('an ! s'écria-l-clle un .1our . .l'ai 
des ailes'. Pourquoi ne les habituerais-je pas i1 me porter ,ers l'nwr célcsl(' 
où volent les hirondelles ! Exrclknlc idée ! Essayons! 
Et Tigrcltc essap. \lais lour<k et maladroite. rllc eut des débuts plut<>l 
durs. Que de fois ne chut-clic point au milieu des buissons épineux ou daus 
la ,asc <les marais ... Pourtant, tenace, clic IIC se découragea pas, cl, à force 
ùe persévérants efforts, clic réussit un essor bien inusité rhcz une poule : 
clic allcignil, en quelques coups d'aile-,, une des cheminées de la ferme el s'y 
percha pour se reposer. 
Point de min' de Lous les regards, notre orgueilleuse poule sentait sa vanité 
délicieusement caressée à co11slatcr qu'elle occupait une haute situation ! · C'était la Gloire ! l ne 
Gloire éphémère cl peu emiahlc, mais enfin, la Gloire tout de même! Et jamais orgueil de poule' 
n'arnit ressenti parcilil' joie ... Elle fut, comme sa gloire, clc rnurtr duré(', rnr, 10111 11 coup, un 
flot de ruméc, rnmi par la cheminée sur la-
quelle Tigrelle reposait, emeloppa la patnre 
crun nuage àcrc cl 11oir. A,cuglée, i1 demi 
asph)xiée par cette fumée ,iolcnt(', Tigrcltc 
s'é,anouit, tombe l1 la n•incrse et ,ient choir 
hcurcusemr11l sur le' fumier de la cour qui 
amortit sa chute. 
\u-,si qul'll('s gorges chaud<'" parmi les 
habitants de la ferme accourus cl parmi il's 
,olaillcs un peu jalouses, devant celle chute 
im pré, ue, la tète la première, dans le purin ! 
Nolre orgueilleuse en ful fort heureusement quitte pour se baigner dans le chaudron 11 boire. 
:Mais celte mésa,enlure ne corriµ:ea pas notre poule, enragée d'ayialion. Car le lendemain même, ne 
la vil-on pas se prélasser sur un des fils électriques du télégraphe qui longeaient le chemin de fer 
- telle une gigantesque portée musicale i1 ligncc; de métal ! \Jais là encore, clic ne put occuper 
longtemps relie po::-.ition culminante .. . l ne dépl\·hc lancée ('ntrc deux stations lui fil passer le 
courant électrique dans les pattes cl la précipita encore sur le sol oü fort 
heureusement clic arrirn, les 
ma 1. Elle eut ccpcnda11 t les 
Cr dédain que Tigrcttc 
ailes éplo)écs en parachute, sans se fair(' aucun 
pattes C'n<lolorics plusieurs jours. 
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l'<-l<·ndait aw~si a11 mo1Hl1• de la f'crn1c : :11n f'1•r1ni1•rs. a11_\ s<·na1il<'s, aux dome--licpws <'I 11 fous les 
pa~sans <'Il g-<;n1~rnl. 
- Crs f.locliard sont d1•.; 0ln•s µToss1Prs <'I primitif's, s1' disail-rlle 1•11 pinçant k lire awc 
dé,g-oùt. Aussi pri111itifs cl a11--si grossi<•r:,; <pic tous c1'11x <p1i les e11lo11rc11t. Lill' poule tcllr que moi, 
donner ses u•11fs il de parl'ib croq11a11ls? i\llon:- donr! Ils :--ont liiL'll trop lièt1·s pour en appr{-cicr 
loul!' la sa,1•u 1· el lo111l' la l)(':rnlé ~--· .l'aime mi1•ux les hrisl'r l'i les niir penl11s qm• ch· penser c1u'ils 
scniro11l ;1 ali111enli-r des t'·tn·s :111..;si iwu !'ails pour les d<'·µ11:--l1'r '. El, confornH;111e11t 11 ces scnlinw11l s 
org·u1•illcux. d1•s qu'elle S<' !-Cnlail cm i1• ile pondn•, an li1•11 d'aller sïn--taller, romm0 les autn•s poules, 
s<'S rompagnes, dans 1111 coin ,l'<-lahl<' on ck poulailh•r, :--nr la paille m1 sur li' foin, elle grimpai! 
jusqu 'au µ-n•11ier, s'acTrn11pi-;..;ail sur le honl de la lucarne, la q11e11r l'ace ;1 l"c_\téricur, cl lai ssa it 
lomlir r so 11 O'llr dan..; 11· , ide . Or. il a<h inl q11'1111 jour, k jr1111e (;aslo11 Clocha rel, le frère de 
~oslli1•11e, s'élait assis le Ionµ· d1•s h.îlimc11l-- d1• la fernH', p1·fri:-i•111cnt so11s la lucarne du grc11ier, 
p0ur sa,oun'r 1111!' jall<' de cal't; au lait l(lH' .J:l\oll!• ,e11ail de lui do1111cr po11" son ch\j<'11111·r du malin. 
Le l1asanl HHilul cp1·au moment 011 Cloclianl fils romm1·1H:ail it a,ah-r ~011 d1'-jpu11cr, Tigrcllc 
s1• 111lt h pondn', suÏ\ant son liahitu<k, dê la f1•11t'·ln' du gTc11icr dnns l'espace. 
Cc fut la tèle de i'L"nf'ant qui n\'lll l'u•uf', cl je 11'pssaic•rni pils de d1'•crirc clans cpll'I état 
l'éro11l<'lll<'llt du blanc l't du ·1a11110, 1•11,alii:-:-arll le vi--:1:..:·c dl' Caslo11, l11i mirl'lll !(, nez, 11•..; Y(' ll\. • "-- J , 
Il-:,; jo1ws l't la ho11cl1t•. litt0ral C'1ll('tli dispanrs sou..; k masque t;pais t•t g,~lalin<'tn cp1·) appliquait I<• 






Cela fai,ait 1111t• 1wlÎI(' «'ascacl«· :-ur :-on ,i,nf!P Pl rc·lornhait en i\iaµara da11s la f!'il1Jlell1• d1' ('af'i; au 
lail qu'il :l\,1il pr<-1·ipiln111mP11I dépo~1\p i1 IC't rl'. La 111a111a11 Clochard. altirfr par les nis d1• son 
rPj1'lo11, urri,a el <'O!lcl11i:-il (~a:-lon 11 la pompe' de la cour 011 1111 j1•I d'1•a11 hiP11 diriµ-,: lC' d1'·linrf'as,a de 
,on 111a-:q11e 011du1'ux. 
,1ais rc,C'11011..; il noln· Ol'!,!'IIC'illc11:-P Ti;:r1•l11•'. EIIP sentait sa jal011--ic po111· Clia1tlcdt•1· noHrc da11s 
d1• IPlh•:- proporlions q11c «·e lui fol 1111c H;rital1lc joir le jour 011 dame Clorltaf'd la rl1oisit po111· rouwr 
des 11•111', de cane. 
C11fi11 ! C.\damn intér-ic111·r111Pnl CC'llc jalou-:e pouh-ttc. Je ,ais cloue q11iltt•r cc-; poules si 11pidc•s 
cl cc Coq ridiculc111cnl pn'•le11IÏ<'t1x. dont u11 tas «lïmh1:cilL's clta111l'11t les lo11a11grs! Ouf'. . . . <J11PI 
plai:--ir <'I cp1cl soulagement cfallC'r ,i\l'C' :l\ec les Cananb. ,olaillPs clistinµ·ufr!-- C'I lii1'n JH'll",llllPs. 
El le 1'0tl\ a con:-ci<'11CÏC'usemr11 I IC'!-- <Pli f, dC' cane con fi«\:; h :-t'S :-oins. Quand IC'-: ra ncl 011s 1'11 n'n l 
1'·clos, ('0JlllllC' l'IIC' fut l1t•ttrl'll~C' L'I fii.•1·(', l'oriucillcu"C 'l'if!n'llc, dt• prcncln• le com111:11Hl1'lll<'lll cl«• :;a 
pctill' troupe' cl <le l11i fairP les lionnPur:- clr la fcrn1e ! Co111nw clic 1'•nasa dt' :-on dt:dain :-t•:- «·t>ll1•g1H':-, 
JP, pou!C''- élonnéC's de la ,oir Sl' rndrc,scl' :nec dc's mi11c:-, dt' lh·i1w au rnilil'11 ck sa J)('lik pe11$Ïn11 e11 
p1·omenade. 
~1al11C'u1ru-.t'mr11l cC'llr promenade, d'abonl d1an11n11ll', amena liil'nlùl noir(' po1rl1'-i11slil11lric(' l'i 
,011 pe11sion11al 11wlernd au bo1·d dC' I"<-ta11g cp1i ,iotnlail la lin:-;sc•-ronr. 
Lr:-, canC'lons, ,ont'-: 11 ln 11alalio11 par nalnrc, n\-.11rc11t pa, pins t,',t :qwn:11 r\':111 dl' l"t>la11~· q1Ùl\<'c. 
d1•s piaillC'11H'11b de joie. lo111ha11l, houscnlanl, bo11,1'nl<'·s, ._\'•lanct·1·c11l 1011, \l'rs k!-- ondrs l1ll·11e:-- Pl 
ensuite dc,sus. nnf!ca11l :1 plC'i11cs pallC's, a,ec des « roi11-coi11 " de l,onhrnr! La pa11,n' Tiµ-rc•lll• qui 
ne sOllf!C'HÎI plus que lrs Canards 11'0111 n'çu du ciel Il':- palmes que pour s'en :-<'1·, ir e11 t'.·hat" nal:iloin's, 
!--C clt'.:-e!-pfrnil :-ur }p I o,d de l'llai1r-"", s'allolait. cocolait d'um' ,oix d<\sol<·e d1•s appels cl1\cliira11I:-; 11 -;es 
l'lrPr" petits ... cp1i, pai faitrrnrnt ~0111ds d'aillrurs 11 la 1,oix de ku1· goment:tnlc, prnlo11µ-<1aiP11I )pur 
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ba in a,rr d1--ii ces cl cxfru-
lnicnl de' fn'·l ill anh pclit-. 
plongeons. 
Aussi, la fo is su i,nnlc, 
notre poulc-inslilulrirc fui -
cli c moins 1rnï, c quC' la pn'-
mièrc fo is. \u lic' ll clc se 
d{>solcr <'L de courir ~·;1 cl 
là sur le bor<l de l'ca u, 
clic m il ù Il ot une holtC' 
(' Il bois qu'elle mail trouyéc sur la riYc, s' y installa com me dans une périssoire, cl ,oguc la 
g-alèrc ! Elle put a ins i accompagner sur l'eau ses élèves-canetons, très {>ga ) és par l' i11g(; 11iosilé cl la 
majesté de leur insli lulrice dans sa boile-canol-aulomohilc. 
Ccpc11da11L depuis quelques j ours, le mis tral s'élail mis à soufller. El le mistra l es t un lcrrihle 
,c,nl. 11 passa en ouraga n sur \ crmill y-lcs-Endivcs, rou rbanl les arbres, arraclt anl les tuiles, les 
ardoises cl les chaumes des loilurcs, arrnchaul aussi le Coq de fcr-hlanc qui, depuis bien des années, 
-,,~, --
girouellail an sommet du clocher paroiss ial , en lion pelil coq mucl, brillant cl lournan l à tous IC's 
vents. 
En louchant terre, cc Coq de métal se !irisa contre une pierre. Le corps roula d 'un cô té, la lêlc 
de l'au lrc ... 
La lcmpèlc passée cl le ciel redevenu serein , Tigrcllc se lrom a tout 11 coup, un beau malin, en 
face dC' cc Coq séparé en <lem. portions inégales, cl en c~amina11t la lêlc. en constata nt qu 'elle élail 
creuse (' I pom ail facilcmcnl j ouer le rôle d'une espèce de casque, l'orgucillrnsc poulcll c !-C'11li l poussC' r 
en sa , anilé une idée qu'ell e n'hésita pas à <1ualificr de géniale! 
Lnc bcccp1ée de plumes arrachées à la queue d' un faisan que \l allrc Clodiard a , ail tué la w illc 
compléta les accessoires nécessaires à la mise ù ('\écu lion du proj r l 111)Slérieu\ dr 11 olrc Tigrell C' . 
(j ncl est <lonc cc proj el c\nigmatiquc? Jl n ') a q11 'li la n•ga rdcr , l'as l11 cieusc goll\ crnanlc de ra nard~, 
pour le d<' , incr : la , oifa qui s'ajuste clnns la queue lrs langurs 
pennes minces du fai ~a n : la ,oili1 qui H' casque cl se masc1uc de 
la tète en zi 11c du coq du clocher . 
El cc n ·cst pas p lus d ifficile que cela : , oil:1 nccom pli le n~, c 
de sa , anit é ! , o iU1 Tig rcllC' , poule il ) a, ail encore un i11 slanl. 
métamorphosée en \l aîlrc Coq : Coq9\:1rangc, mais enfin Coq 
Lou l de même .. 
Lnc mi11ulc plus lard , cc Coq nou,cau modèle se dresse 
~,----------------- ----------------~ 




de Ioule sa lwuleur, au sommet du fumier, là 011 Clianlecler a l'hahi-
lude de se tenir ... JI s'y dresse, le Coq Tète-en-Zinc, au\. yeux ahmis 
de Loule la basse-cour ébouriffée. 
Et tout d'abord un cri, un seul cri, sort de Lous les l>ecs 
- Qu'est-cc que c'est que ça? 
- Ils ne sont pas polis! pense Tigrellc qui étouffe un pcn clans 
son heaume à tète de coq, mais imagine des altilucles princières 
sur la paille humide . \h ! si quelque photographe avait le bon 
rsprit de passer! ... Toute la France parlerait de moi pendant quinze 
jours cl mon 110m serait dans les journaux ! 
\lais aurun photographe ne passa .. Et Tigrette, que la ba!ise-cour commençait ?t a;.raccr, car la 
stupeur avait fait place au, quolibets, Tigrcttc s'éloigna d'un pas de coq, jarret tendu cl patte 
ncneu:sc, la tète hante cl la crètc de métal incendiée de soleil. .. Où allait-cllc:1 Clicrrf 1cr la Gloire 
ailleurs ... très haut. .. au pinacle du clocher oü clic arnil résolu clc remplacer le Coq dont clic :nait 
déji, la tète. 
Elle s'envola clone cl vint se percher sur la pointe du clocher paroissial. 
.le crois que j'ai enfin tramé ma véritable place ! s'écria - dans son casque 
Tète cn-Zinc ... 
l'orgueilleuse 
- Dominer une simple bassc-com, c'était bien peu de chose pour moi! D'ici, je domine 
tout le ,illa~c ... Je ~uis l'ètre qui occupe la situation la plus en vue cl la plus élmfr du pa)s ! Les 
humains eu\.-mèmcs, les pàles humains m'apparaissent gros à peine comme des hannetons, lant je 
suis haut dans l'azur! je plane au-dessus de l'humanité et au-dessus du monde ... El les chosrs de la 
terre sont lt mes pieds comme si clics n\;laient pas, tant je les ,ois mesquines, petites, impcr-
cepliblr,. 







Et p11i..;, ,Ï(' dois fo irC' ll'L'S hic-n cla ns IC' paysage '. ... Ah ! sa pris ti ! 
Celll' (krnit'n' ('xclamalio11 (;la it motivée par le d1''parl d \ 111 <l' ll f qm' 'lï :.rrd h' Ye nail de pondre 
dan-; l'es1i.w1'. C'es t ainsi que la i\al urc, a ,C'c 11 11 malin plai-.i r , la rapJH'lait loujours h la réalit é au 
momenl 011 S<'" folks :uuhil ions srmhlaienl , ou loir prend re leur ,ol H'l's !('" pa~s hrn nH'UX du n~ Yc ! 
J:mnf S(' lirisa su r l'a 11 µ-IC' cl u !oil c11 cli apcau pointu du d ocher d 'oü il cascada sur l'<-g li sc, en 
larmes hlanclt C''- e l jaun C's. Or, <·e mat in-li1 , le llC'cl rau Cllli stophc se trom ail préci!-éllH'nl h la lucarne 
du d ocl1 ('t'. Il , it donc l'œ uf tomber , sr casse r cl pleuYoit· Pn omelett e .. . cl. apcrCl'\attl T igrr lll' 
a1Trn11p i<· au so111111cl clu d ocl1 er, r u l , itc fai t, awc une tète tlc lou p, cil- 11<- log-er Tè te-clc-Z inr ... 
La pa11 HC poule lnncst i(• lomha d ' une chute lourde su t· le :-;ol 011 (' Ile se ft'i t hris1; k crù11c sans 
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En rentrant n la basse- cour , notre poule y 
l ro ll\ a des co mpagnes très montées contre elle et 
un Chantccle r sé , èrc qu'ell e ne connaissait pas. On 
la reçut avec des hnécs en lui reprocha nt son 
imbécile orgueil 0l ~a , anilé g rotesque. 
- \ ous n 'êtes pas une poule, lui dit ChanLerl<'r 
froidement. Yous ôtes un dindon. Yous nous rendez 
Lous ridicules, car un peu de ,otrc so ttise rejaillit 
sur nous .. . Ycuillez donc, à partir d 'aujourd'hui , 
vous considérer comme étrangère à notre cl.i n. 
- Alors, vous me chassez ? s'irrita Tig rctte 
furi euse. 
- Toul simplement I déc lara La Blanche en 
intervenant Loul à coup. 
La poule tig rée la toisa d ' un regard hautain , 
haussa les ailes, tourna les ergots, el s'éloig 11a sans 
même daig ner j eter un coup d 'œil sur ses a11cienncs 
amies ra ngées derrière Chanlcclcr. 
- S'ils croient nie vexer ! se disait - clic en 
arpentant la cour, ils se trompent , les imbéciles! 
Aussi bien, cela vaut mieux ainsi. J e vais pouvoir 
vivre avec qui bon m e semblera. Avec les Canards , 
gens bien élevés qui m'o11l toujours témoig né l'estime lt laquelle mes mérites cl mon rang me 
donnent droit ! 
El comme les Canards étaient pour le moment au bain , elle gagna _la rivière cl , pour <- tonner ses 
nouveaux amis, entra bravement da ns l'eau cl se laissa glisser sur la surface de cristal des ondes 
Lransparcnlcs . Les ondes la portèrent. Elle 
s'en r( jouit. El les Canards surpris la saluèr<'nl 
en lui souhaita nt la hicm cnuc de leurs j oyeux 
« coin-coin n l 
" ais lorsqu'on csl poule, on n'es t pas 
ca nard . Celle , érité de La Palisse n'avait pas 
été assez m éditée par notre va niteuse poulet le 





qu·ell<· <~tait :iple 11 to11ll' besogne. La \aturc ne lui a,ait ,·ien donné de cc qu'elle accorde au'-
Canards cl aux Oi,•s ponr S<' diriger sur l"ca11: t•llc 1ùnait pas les palles palmées ... et puis 
l'habitude lui manquait. Tandis qu'cllt• se pavanait !-11r l'eau devant une galerie de Canards stupéfaits, 
"\Oici qu'un cournnl l"e11lrai11e ,ers la roue du moulin 11 eau qui tourne Hi-bas en ballant la rivière • 
de ses palelles <le bois ... Fatal égarement ! La pamretle courait à la mort sans mème se douter 






du d angrr ! Elle co11srn ait son 
atlituùc fl èrc e l ~1'irc d"dlc- rn èrnc 
c l r e-, tail sourclc aux cri s d es Ca-
n ards qui , oyaient le dan ger .. . 
Il é la s ! saisie tou t à rnup dans un 
, iolcn t remous, ell e' disparut sous 
l"can ava nl cl'ayo ir eu le temps clc 
je ter mèm c un cri . 
Elle passa , déj;1 li d <' IUÎ 110)ér . 
sou s la roue du mo ulin ! 
Quand clic r r pa rnl , la mal-
h curC'usr Tig rcl lC' , clic n 'arnit plus 
forme de poule. Déplmnéc, décl1i-
qnclée, les nw mh rC's r ompus, clic 
eut cependant C'ncorc la fo rce d e 
g ag ne r la ri rn 011 clic tomba, épui-
sée, dans l'herbe, parmi les boulons 
d 'or cl les '-Cahi<'11 scs . . . Elle y rendit 
le d ernier sou pi r au mil ieu d es 





~l"' l~locli1' Clocl1anl lroma la pa11H1' poult' IIIH' dcmi-l11'11rr plus lard. El, <'ommr <''t'•tait une 
une fcnnii:re fronon11' Pll1• pPnsa qw' ' l'igT1•l 11· li!!nrerail <'11core HH'<' honneur sur la lahlc, cl<' la 
fl'rlllC, aH'I' d11 C'l'CSSOll au(our. 
Ayant appris cc malheur, Clianl<'drr cmnwna lnul son poulailler clin' un clerni1•r aclirn à leur 
anci!'nne compagnr. donl le corps soig1u'11"'1'm1•11l plunHS 1'l flalllh6 par .JaYol!l~ el i\Iar:jolnim', avait 
ét,: <'xposé sm le billot cle la <'nisinc. 
Et 011 réinlégra la hns..,e-co11r trisll't11<'11l <'n rn111·n111ra11t 10111 ha" : 
- l11forl11née Ti~rl'll<' ! ... Pai, i'i lrs 1·1•111ln'S ! 
El la mallH·11rrus1' pnuh-. qui :nait l:wl dédaiµ-11<- ks gt•ns de la f,•rmc, eut pour lomhrau kurs 
cslOllHH'S ! 
Tr·i..,(<' rt>l<HII' d1's chosr, clï1·i-lias ! 
~-------------------------------~ 





Gloutonnet est victime de son imprudence. -- Boulot, le dogue, lui sauve la vie. 
Chantecler tend un piège à Poil-de-Homard, Je renard au pelage roux. 
Cr fut 1w11 d e IPmps a près la fi 11 s i I ragiqtw d t> la pam rC' TigwltC' que' le' clan d e-, Canards <le 
la l>a sse-ro11r des (;ranci s- Près fnl mis r 11 é m oi pa r u11e m ésn rn e nturC', licure nsC'nH'nt sans s uit e g ra,c, 
a rri,éc à l'un d es me mbre, <l r re ll r <'orpora tio 11 é l<•rn f' ll <' mC'nl pnlmèL'. C(' canard, nous Ir connaisson s 
dèjà, ami lrclPur : <''esl nlout o 1111 <' l- lc-\ o ra,·<', d <' , r 11t1 . on s·<'n somii-111 , le n1C'ill r 11r dC's palmipè•d('S 
l'i le g rand ami d C' Chanl<'rl r r . 
l ' 11 j our que l'r,cell C'nt rn nul o nnel s\:lail p rnn1C'né un pC'n lo in sur la riviè re. jusqu '11 pro ,imité 
d 'un p etit bouquet de bo is qui ser va it clc logem ent it un re n ard , Cl)lui-ci, toujo urs aux aguets, se j C' ta 
sur lïnfortuné canard au m om ent o i'1 il pren a it terre en face des fourrés du bois, le sai sit au cou 
e11trC' ses <l t> nls acérées c l a ll a it l'é trnng-lcr n e t sa ns l'a rri, ée e n coup de , e nl <le Boulot . le dogue de 
la 1'1•rme, d o nt la , ue seule suflit h fai re lùcli cr pri se it l'astucieu x renard c l i1 le m ettre e n fuite . 






laisst! le cou de Glouton net rérlamnit cks s111ns urµ-<'nls ... Le rhien aida dont" fl'afl·rnPllemcnl 1P 
(l:tll\ re canard blessé à rl'gngncr la f1•rmc 011 la fl'l'mit•rc l'i h-s deux servantes s',•p1pn•ssèrenl de lui 
bander Ir ,·011 d'un linµ-c. 
Clianl<'clcr, immédialrlllc11l informé dl' l';wcidcnl 
surn•nu ;1 celui i1 qui aulr<'fois il :n ail donnl! 1111c 
si lion11c lc•1;on de s:noir-viH<'. mais dont clP1H1is. 
,o)anl son n'tll'nlir cl ses ctrorls pour SC' l"OrTi;.r1•r. 
il a\ail fait son ami. nlla , isil<•r s1'•arn·1• lt'11a11lc 
lïnlén•ssanl < aoul0111wl quïl t"crnsola Pl n;cn11f'mla 
d1• sa parole ,;loqrwnlc Pl , ihranl<' cle hnuf,;_ 
- Pauvre cher ami! ltri dit-il !'Il lui s1'1Ta11I l1•s 
, '"""-, 
pallt•-. ,\\CC 1•molion. HPm1•1-cinns le rit•I dt• f'an,ir sain,·. ~ans IÏ11lcn1•nlio11 dtr hrël\C Bouloi, et'! 
odieux Poil-dc-Ilomard. le n•nanl a11 1wlag<' rnuµ·P. f'a11rnil emoyé dans un autre mo1Hl1•. Donc le 
llléfait d11 renard n•sl1• 1•nli1•r. J)'aillc11rs, 
il n'en c:-;l pas ;1 son pn•micr niuw, 
Qrll' d1• petits ponlels n'a-t-il pas déjh 
assassiru'•s an 1"oi11 d1• son hois? \1• nains 
rien, cirer ami! Ttr seras H'ngé l'i, en 
m0mc l<'mp-..j1• débarrasserai nolrl' basse-
cour d'1111 péril loujo111·s m1•na1;a11t 1 
Il ernhras:,;c le ,·anar<l rC'co1111aissa11I 
el s·,:1uigne po11r rè,er au\. moye11s d,• 
s11ppri11wr le mis1:rahl<• Poil -d1•-IJ01llard ! 
Il dul chercher assez longlclllps: 
il I rmnail hien des id{>es, mais lo11l1•s, pour mu· rarson 011 pour une autre. 11'(,tai1•11l pas pra-
ticahl<'s. car k•s risques <~laient grands pour Chanll'cl<'r: ._' il po11vait luller par la rnsc /1\l'C le rcnartl. 
les avantages musculaires 1:laicnl plutôt po11r celui-ci, qnc pour 
le Coq. 
A force de se creuser la tête, à force de rn111i11er 11n tas 
de projets qu'il abandonnait les uns aprL'S ks antres. le hasard. 
cc grand maitre qui l'ail si bien les clroses. le mit h m1~111e 
d'exécuter la yengcance q11ïl méditait cl quïl :nait si ~icn 
promise à Gloutonnct. . 
Ln jour qu'il se promcnail dans u11 prC- rn1sm. il décomril 






su r lï1crhc: celle troll\ aill c l11i s111.rg-éra aussitùt tout u11 pla n d1· 1·ampaµ111' co11lrc le renard 
assassin . 
,\pr<·s :n oir pl'l:,daltl1•mcnt int roduit da ns 11• -.;a1· cil- -.;rn1· 1111 mo r1·1·a11 clc ,iandl' qui 
sen ira d 'appùl. il 11• :- usp1• 111l pat· ~a conll'W.•n• il 111w l>assl' lt ra11clH· d'arlm• cl1· fa<;o11 ;1 1·c cp11' h• 
réti r uk rl'po -.;1• sur k :;ol, da11 s 1111 endroi t , o isi11 d u IJ011q11l'l cli- bois 011 --c ll' tT1' le ll t'.•au de la basse 
cour, I' \ttila au 1wlag, ' raroll<' ! Et tenant au IH'c u11 bougeoir :dll11 11<\ t1 om é sur l1•s marclt C's cl1• 
la ca \C', Clta11ll•cl1•r , h• ;.:,;niai Cl1.1 11 tccll•1·. Cha11t1•dcr 11• .l11st i1·icr, di --s i1111 d1• dcr rn•n• u11 ltuisson, 
alt C' rHl le• coupable, c'cs l-à-dir<' Poil-dC'-1 lnma rd . 
11 n'a ltl'n<l pas long temps : lt' voici ~ L1• renard a flairé de loin la chair frak lw cachée au fond du 
réticul e. li arrirn. se pomlfrhant ch;jü h lïclt'·e cl 11 r<'pas qu'i l va s'offrir C' t cp1i , pour lui , est tomhé 
du ciel. ca r sa gourmandise a supprimé lo11le d{- li ancc. Il inlrod uil sa ll'-!1• dans le --ac pour y cueillir 
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q11<'lll' dt' l\•11 ncm i commun. La qw•uc s·c111lam1111· 
comnw 1111 e p Î<'CP (l"arlil1cL' e t. fou dl' terreur, dï11sli11ct 
Poil- <11•-Jlomanl -;c préripite en a,a11t po11l' fuir lï11-
<'('nd it• . . . El c' <'sl lh q11 c l'all t• ndaienl Chantccll'r et 11• 
ni tirnk, tlonl la conlcli èr<', tirfr ,·ioh•mn1t•11t par l«• bond 
affolé du renard. se l"<'SS<'ITC a11l o11r de son cou comm1• 
1111 garrot. <' I crac! l'étra11glc net. . . :'\\•sl-cc pas d' une 
ingénio:-it é loul artistique? 
,h rc la fo urrure d11 rarnassi<'I". on fit 1111 hcau man-
1'11011 q111 · niadt·111oiscll «• 01~ nqw. la fillPll c 
des Clochard . éln•nna Il' diman<'hC 
-;uiYa nt pour aile,· 11 la l'è l«' du yj)Jng-e 
\ O IS lll . 
Et Chantcclcl', lic11r<' 11x d11 Sll <'<'('S 
clc son slralagèmc qui , cngcail son ami (;l011lo1111l'l en ,,•n!!1•a nt la has~e-co ur tout t•nt iht•, • 






La valise à surprise. - Les méfaits d'un Serpent à lunettes. 
Chantecler et Marron débarrassent la ferme du Serpent à lunettes. 
C<·ll<· l't•lc d11 village• voisin. 011 la µcnlillc Ül)lllJH' Clcwltanl a,ail pour la pn•rnii•n• l'ois . arl>on~ 
11· joli 11ia11cho11 dr n'nard cp1'elle clt'vail il notre Crand Coq. prPcédail cl'u,w ,1'111ai111· la fl~I<' dr 
\ (•rmilly-lcs 1-:ndi,cs qui 11\aÎl lieu le dernier dimanrlH' d'odoh1·L· cl coï11cidail a,c·r la fin des 
w11dang1•s: 1·c cp1i clonnail il ces réjoui..;sa11c1•s ,illagcoi..;es 11n éclat tout particulier. 
Aussi, dès le lundi qui précédait le dimanche ck la fèlc, les forains com1nr11rèn'nl-ils ;, cmaliir 
l<• ,illagc cl h install1•1· sur loulcs lrs plac1•..; el le long de c·erlai,w..; rne..; leurs hont icp1cs de nouµ·als, 










lc>urs tirs hydrauliques, l1'urs manèg<·s de ch1•,a11x dr hois, d,•s lohoga11s. des monlagrll'S russes el des 
bararp1es de saltimban11ues. 
Or, non loin de la fermr des Grands-Pn~s. sm· la place de ta \lairie, se fait n·manp1er, entre 
lo11s le:-; autres étahlisscmenls forains qui l'entourent, ;1 ra11sl' de ses vastes proportions. une 
ménagNic amhulanlc 011 sont annoncés les déh11h du nrand ~crpcnl :\ lunl'llt•s. 11• daogi•rcux Naja 
dï~gyplc cp1\rn appelle :ms"i c11 l'spagnol Cohm Capclln. 
Clia11teclc1·, qui C'sl 1·1u'ie1n. l'i cl'1i fait ,011 petit tour 1h• ,illa~<' pou,· ,011· un pru k:-; allradions 
q111• pro1111•t la f«'·II' d11 dimanche sui,ant. s'arn~I«' rle,n11! c1•llc> m«~na~criP 011. s111· la toile de l'oud dl' 
1°Pslrad1•, ,•si pcinl le portrait du lcrrihl«· :\a,ia ,10111 lt•s 1h;h11ls sont aru10nc1!s . .\lais c,· c111i i11l1'•n•ss1• 
10111 d1• suite noln• lir:l\C Coq IH'aucoup pl11s q111• le ~1·rp1•1il lll)0P«' (p11i-.q11ïl a d1•s l1111Pll«•s). c\·,I 1111«' 
,alisr d«· cuir pn,1'·e pri•s de la ro11loll1' d,•..; patrons 
dl' la 1111;11ag-0ri1•. Cl'lte ,alise :-/011\rC a11 moyl'll 11"1111 
hou Ion de cui, rc cp1i tire !l'u•il <l1' notre héros, car, ln·illant cl rond, il a l'air d"un gram de maïs 
- faut-il I<' dire? - le maïs a toujours é!I~ le plat farnri clc Chanlcclcr, qui est 1111 lanlinC'l gourmand. 
\ussi, ma foi, le nranrl Coq ne résisle-t-il pas. quoi1p1\m peu surpris de trouver un grain <le hl{- de 
Turquie su,· une valist', 11 l'em·ic d"y goùler cl. clac! d"un coup de h0c vigoureux, il pic1ue le maïs. 
\lais le maïs, qui est l'fl cuivre, rentre dans le fermoir, le ressort joue, le sac s·ouvre et. .. oit! horreur 
--ans nom! roup de llté.\tre plus inattendu que la plus i11allcndue des apparitions ... savez-vous ce 
q111 sort cl,• la valisr? Cn ~l'rpcnl ! ... le Grand Serpent à lmwlles, h· ~:\ja d"Afriquc, I,• Cobra Capella. 
Celle apparition. c1ui tient 1lu prorli;.r1•, n'l'st pas accompaµ-i11~c de coups de lam-tam. mais cllt• 
n'en est pas moin, fanlaslic(lH' cl honipila11!1• aux ycu\. effan•s dt• Cliantcder, qui finit toul clc mème 
par comprendre que c'est dans cctll' valise que If· l<'1Tihl1• rrpli(,, a élt• transporté et cp1'on n·a pas 
p11corc c•u i<' temps de le loger dan" la m1!11a~l'ric. 
llc11rP11scmcnl q11 ',\natol1' - c··«·sl 11• nom q111• 
lr•s saltimhancp1cs 0111 donné clans lïntimit,; ;1 h•u, 
s,qwl'hl' ophidien l'Sl cnc·on• un pc•u fati~11<- par 
sept hrures de s<-,iour dans la , :libc cl l,•gt.·rcml·nt 
ahrnti par son hrnsquc passag<' drs ténèhr~s du sac 






a , cc 1111 d <' tni-sourir c a l111ri c l ne songe guère il le pours11i\Tc quand celui -ci, lui lonrnant les c r1 ..ro ls, 
c ltc rc lt c da 11 s une fuit e rapid 1' 1111 salul qui n '<!ta it n111lcm c nt c11 .i<'11 cl'a ill<'t ll'S. 
~l a is. C hant ec-lt' r , so n lih1;ratc 111·, di s pa r u, \nato lr se srnl d<:j.'1 lllH' II\ . Le grand a11· l11i fait du 
bie n . El p11is il s't'·lii·1!, r ecourbe sa croupe en repli s to rt11Ct1\ , hùillc il sr dc;croc hr r la 111;1d1o irc. S<' 
S<'<'O t1c. <':'l.t'<' t Il l' 1 m pas de ~a kc-1\ a I k l'i s'écrie : 
\ in' ln I ihc rlé ! . . . \ 11O11s, li no u s la grande , i<' d c's désert s ! 
Et , sans plus ta rd <' r , le vo ilà qui s'éla nce c 11 r ampa nt il tra,cr s la pl ac1', la tra verse, JH' re ncontre 
pai 1<, dé~ert , m ai s une p orte o m c rl c: celle du jardin d e la fcrnw des <:rands-Prés. Sans la m oindre 
IH;sil a tio n il la fra nchit a , cc cr sans-gène qui r end la fréquenta tio n d es serpent s pl11 Lùl pénihlc. Puis 
il parco11 rl les pla tes-ha nd<'s, a, is<' 11n arrnso ir ple in d 'eau c l ) enfonce la t è te pou r se d ésal tére r, s:rn s 
que pcr so nn1· l') im il e. \Jai s, eu se redressa nt, il entraine l'arrosoir, c l ,·'est a, ec une s tupeu r m <'- léc 
d \;po ll\ a nll' , q11c le j a rd inie r , oit to ut h coup un ::-:;eq wnl inconnu a rroser ses sala des! 
\l a i-, ,\na tal e 11 ·a n m ' d e la lerrc tll' quï l st' lllC' sur ses pas . A)a nt e nlin réussi i\ se <l1;1Ja rrasscr du 
gè11a 11t a rrosoir, il ro11lirrn L' sa pro m enade en ama teur qui s 'inté resse.\ to nl cc c1uïl aperçoit , p énNrc 
dans la cour de la frrmc 0 11 sa présence j <'l lc pa rmi les h1,lcs d e ces lieux 1111 ce rta in é m o i : c'es t plutô t 
11111' 1•1tln;c s1•11sa lio 111wll1' . .. \l a is le Cobra Cap cll o n ·~ fa it mènw pas a lle11tio n , ca r il vi1'11l de yoir sur 
1111 l>i llo l 11 q11 a t r0 pil'd s la jaq111'lt<' Pl le c ha pea u de maîlrl' C lochard qu e ccl11i-c i, rc lom de la ,ill <', 
vi1'nl cl 1• cp1ill 1•r l>rns,p1crn cnt po 11r a ll Pr do nn e!' tlll coup clc m a in h 1111 g-a rc;o n dl' f<' rmc t'l l'aide r il 
fa ire sortir l1·s \ a l'h t'S de' l'1; lahlc' . 





~.'Mt- .. . .. ,.._. .• • ,- ·, ~~--· -
- .:- --"--~- .. -....,{.--. t 'i - • . --- - - • . 
-- - ---·-··------·--------· .. -----
/ .l • 
, . 
... ' 1 









Celle défroque amuse notre Xaja d'Afrique qui 
n'en fait ni une ni deux C'l s'introduit dedans ... 
En sorte que le hra"e Clochard, qui sort pn•-
ci--<~menl à n• momc'11t-là de l'étable c>t SC' dirig1' 
H'rs sa maison, apcrc;oit un an imal inconrlll, 1111 
q11adrnp1~d<' :1 pal l!•s dl' bois dont le loug con cl la 
lèll• de !--<'qwnt 1;merge11t, d'un côté, du col d1' sa 
jaqueltc', tandis q11c> de-; pans de cr vêtc'm<'nt sorl 
u11C' longue c1uc11c de ka11 gouro t1. 
En 1111 insta11t, toute la cour est en proie' i't 
mw folle épomantC', rc11t'orcéC' de ..,fupcur folle ... 
Clochard piq11e une tète citez lui par la fcnèt r·e. cl'un élan éperdu. ,1ac1amc Clochard pousse cl<' cris 
d"orfraie. Les spna11t1•-, se s:11ne11t eu hurlant: Au secours! ... El li--; ca\'cs n'ont pac;; assez d1' 
so11pirau'\ pour f:noriser le sau,e-q11i-pcut d1•s chats tl'rTorisés! Du rC'stC', la cour est ,ide, la maiso11 
1•sl , ide' ... \nirnaux <'t humains fr1~miss1•nt dans dc's cachettc•s .,pfrialec:;, con1111es d'pux seuls. 
l;<'s g1•11s-ll1 sont riclil'11lrs ! murrntll'C' \nalolc, qui lra11ssrr:ii1 
certainement l1•s 
épaulc>s s'il l'll ,\\ail . 
Ça ne ,a pas, du 
reste, m'ernpèclH.' rd1• 
, isilc'r leur logcmC'nl '. 
Et, toujours sarh 
gène et plein d'a11-
dace, le , oilh dans 
la 111aison Otr il a pénétn• par un<' frnêlrc: cl il s'am11c,r i'1 introduire le bout de sa queue dans 
unr chausscltc que raccomnioclail loul :1 l'heure' .J,nollc, ln scnnrtt<'. cl qu<', clans sa précipitation 




La chausscllc ml'l au hou! 1k <'l'tlc qucn<' 1111c --rcondc lt\ll' de serpent. El \11aloh>, qni est lr,•s 
gai, en rit comme une petite folle. 
- ,re voilà devenu un phénomène de foire! dit-il en rcgardanl sa qncue . .Je réalise ainsi h• type 
du Heplilc à double lèlc, espèce très rare. inconnuc des zoologistes, même les plus célèbres! ... .Je 11c 
suis pins lc ~crpent à lunelles ... ,Je suis le Serpent à chaussette ! 
El, farceur dans l'àm<'. Anatole ne s·a, ise-l-il pas dc mettre 11 la fenêtre "a fanssc lèll', c'csl-11-
dire, sa queue coiffée de la clrnu,;st'llc ! 
Précisément arrive à celle minute la force armée, prè,cnue par la rumeur publiqut' de la 
présence aux CrarHls-Pn;s d'un animal inconnu, d\rn monstre 11 palles de bois cl à jaquette de drap! 
Celle force armée qui ,ienl prêter main-forte aux gens de la ferme pour s·C'mparrr clc la Bèl<' 
fantastique, c'est le Garde champêtre Citrouillot; mais Citrouillol à lui seul en Hint dix ! C'l•sl un 
anricn cuirassier qui n'a pas froid aux. yeux . . \ussi, 11 princ a-t-il aperçu la tète de l' " amphibie » 
(c·cst ainsi quïl a déclaré que s'appelait l'animal affreux qui désolait la ferme) qu'anné d'une paire 
de pincettes, il s'élance ,ers r<'lle tête qui conlinne à se balancer à la fenêtre du rez-de-chaussée, la 
saisit entre les branches des pincettes, la lire li lui violemment cl. .. 
. . . El ramène une chausscllc 
Luc chaussette! 
- Mille milliards de milraillcnscs ! e\.dama-l-il en considérant avec surpri'it' cl décepl ion sa 
prise au bout <le se.s pi11ccltc<s ... \ oilit u11 fait cnriem:. lé! ... Cet amphibie a des mœurs plus ci, ilisécs 
<pr'on n'aurait pu le suppos<'r, bagasse! ... Le pitchoum, il mcl des chaussellcs. qué ! \ oilh des choses 
que lrs histoires 11alurelles ne disent pas, cl qui sont cepc11danl inslruclhes. 
Cependant, l'amphibie a profité de cc monologue pour déguerpir sa11s attendre une sern1Hk 
alla11ue dl' Cilrouillot. li sort de la maison par 111w porte de derrière ... el sent. aux nampe-; de son 
c--tomac. que la faim commcnrc 11 S(' faire sentir. li s1' dirige donc ,ers uue sorlc de pl'lit appentis 
qui a ser\'i autrefois à loger des lapins <'I qui est mai11tc11a11t lror-s d'usag-c; il a rcmanpré que. d1•,a11I 
la porl<' de celle cabane de bois, 011 a s<'mé du grain. 






1H>1il t' ll1", q111 YOlll , -.a 11s s 1• 11 d o1 il1•r, tlll' C01 1sl iltl(' I' 1111 succ·uknl <h'j t' lllll' I' . Ellt•s so ,11 j 1·111H'"; e lll's 
so11l g ra ssl's . .. Elles do i\l'1il t·lr<' ll'11drcs co1111JH' ros1'1' .. . \ 11 0 11 s. le coup d t• la do uhl t' bouc le'! .. . ,Je, 
l'ai l'a il sou, 1• 111 l ' II \f1iq11 c pour prcrHln• d <''- ibi s ro..,cs .. . \ ,ec d t>1n p011kll t's <' rH·nn• i1 H''- IH' rim1• 1111··1's, 
il do it l'l' ll Ssir ! Et , o il,'1 \na loh' qui . g li ssant. ::-a tt·ll· dans la r a11a111• i1 lapins , id <', l'L di ssin111lanl 
sa 1 CJ 11 1•111• e , il n • dc'ux g ross1•s pi1·1T1'::,; fa isa 111 face il la ca ha 11r. f'o rnH', a \'t'<' so 11 CO I'(>" , dc11 \. 
la rges a 1111 t'a11 x ass1•z srmhlalil t•s. ra pproclll'S c·o111nH' ils le soul , i1 <1<'11\. ro tH'S ck li ic~c ll' ll <'. 
Le pi&gc l'SI prêt. Les , ic limes pc 11 w 11l w nir clo unr r da11s le pannea u. 
L1·s , oic i. lrs d1'ux pamTt'S insouc ia 11l1•s poul r ll rs. Elles o nl Hl k g ra in ... El ks s'app rocl11•nl 
po ur 1<' pico n' r cl passrnl chacune, a fiu d t• l'altr i11cl rt•, la ll~lc da11s 1111 cks a1nH'a 11 , d u ~1·rp<' 11 I ,ans 





('11gagl'S da11s IPs lioucle:-. d'uo raidi-.sP1111•11t ,iolr11I de tout ,011 corps, il sen1• les dt•t1\. ,·pn•l<'s :i11t,111r 
(lps d1•11\. l'Orps dr ponktlt':- .. . <'t 1;1,·a11gle ,wl k:- d1•1t:\ i111prnd1·11lr-. cocolt1•-. ! . .. 
\ i11gt 111i11ul1•-; pl11-- lard. da111<' Elodie Clochard cl Cha1llPclC'r, qui pa,,p11t par l1a'-,ll'{I :1 1'1•1uln11I 
011 le nwurtri<'r ,\11alol1• ,i1•1ll cl1• kr111i11<'r ,011 rqia-. 1111 111ati11, eo11-.tnlt•11I n,cc d0solntio11 q11ïl 11e 
rl'slc plus des dc11.x~ poulettes quP quatre pa11, re-. 1wtifl•.; patte-. no11·1•:-
, orac1• ~<'rpc11t ;1 luiwlles d1•.; d1•u\. , irti1111•-- de -.a 7lo11to1111eric. 
Plumes, <T~lcs, chair, o:-. il a to11t au1lt;. le mon,tre ! 
- Oh ! oh ! fail ( :hanll'dPr Et im1111;diateme11t <;011 œil <h~, Ïl'III 11amho~a11t. :.-a cn'·te rougi!, ,a 
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physionomil' prend un aspecl trrrihlr: il a -.;011 air de \r11geur. c·esl q11'r11 eflel, il songe à ,eug-rr les 
pan,n·s petites: car ,érilahlemcnl on nr peul laisser aller les cho-.;ps ain:--i. Il importe de mettre un 
l<'nll<' a11\. nimcs de cc ~crpcnl qui, vfrilahkmcnt, commence à en prendre un pcn trop ü son aise. 
Cc , ilain monsieur Sl' croit chez lui! dit Cha11lcclcr ;i La Blanche. La fermr devie11l le 
dornairn• de cc Scig·11cur! Il aura affaire à moi. 
Prn<lanl cc temp:---là, CJUl' dc,enait l'i11fùmr .\11alol<- i1 Il dig·frail. 
le mis<-rahlc ! ll(.fugié à l'ombre d\rn pl'lil bois ,oisin, le jabot gon!l(' 
dl':- de11x poules qu'il a dévorées. il somnolait doncc-
lllf'III 1•11 n\,1111l d'un souper plus plantureux c11core ! 
Cq)('ndanl. Cl,ant(•cler ne perd pas une minute. Il a -;on projet dP '('11g1·a11cl'. mais il a hrsoi11, 
po111· Ir lll<'lll'r 11 Ilien, d,• l'aide de ~Jarron, cc chi1•11 ~1ui, 011 s'en sotnie11I. a,·rarliait l(•s plumps 
1·:111dal<'" drs poules l'l que Chantecler a corrigé c11 Ir punissant. Depuis lors, il rst d(•,enu 1111 loulou 
..,,;rir,n el "<'niable qui a ,oné à notre Coq une ami!Î(' sincère cl n11e estime <'nlhousia-.,te. 





--· - ' . .. ---------.------ ----
maudit Anatole qui romnH'llCt' 11 dew11ir tr,•s t'ncomhranl cl qnïl faut arraclwr (1 la circulatio11. 
J<' -;11i-.. Ion honunc ! dit le chien ! Commande! .l'oh(•irai, ( ;rand Coq! 
El, s11r les i11diralio11-.. de so11 ami, \larron roule un baril vide. trouvé près du rl'lli<'r, 1t, long 
dt>'- hcrg·e-; d<' la ri, ièrc <[lti -;11rplomlH'nl l'eau :i 011\ iron 1111 ml'I r1' . 11 place le lo1111ca11 en équililH'l' 
itl',lahh', parli<' s11r la hcr!.!e, partir dan-; le ,id1•, en porl1'-:1-fa11x, an-dr-;-;11-.. d<' l't•a11, non loi11 d11 
pelil bois oi'1 digère le srrpcnl. ,\lors, dans le fond du tonneau, Chanleclcr inlrocluil 1111 gros rai 
emprunté li la ratit•re de la ferme. 
Puis, nos deux ,engcnr-; -;e carhenl derrière un arbre el attendent. Leur allcnlc n'e-.;I pa" 
longue. \ oiri \natole. dont 1i, jabot g-onflé a l'air de ,ottloir faire explosion. Il aperçoit 11· haril. mais 
surtout le ral au foucl du baril. 
Bram! exclame-t-il. Le ral csl un dessert tr,:s estimé dPs gourmet-;. 
Et. souriant. il t>nlrc dans la harric1ue 





- ---- --- ~-
1"1111 d ,111' l"a 11I n '. l'rnil 1111 pl n 11 geo 11 dan ..; la ri, i1•r1 ' '. Plo 11gt'o11 q1H' Clra111!-t'l('I' cl \larron . arco11rus 
..; 11 r la IJ('q.~·p, :-al11 r 11I d ' 1111 l;c la l dl' 1 il'( ' i1w\li11g11ihlr. 
Ccp(• 11da 11I . da ns 11• ton1H'a11 ll o tt a 11l :-111· -.;0 11 l'o nd . \natul1' , 1'11ri r 11\ . org, rni sc 11n tintamarre 
l'l l'rnrn lil 1' ck 11 1a l1;diclio11 ..;. dï11qm'·,·alio 11 :- ,• I d(• 111otl\1' 111 c• nl s c•nrag1'•s f[lli fo rll sorlir sa CJll<'ll <' par 
k l 1·011 d(' la ho11ck. 
!:(' Cjlll' , o., a 11l . Clr:111l1•cl (' I' 111 ' (1f'l'cl pa ..; SO II (1• 111ps l'i -.;ai..;i( h p1L•i11 I H'C' le• houl de 
('('' a p(l(' IHI il'(' q Il 'i l 1 i l't' " l11i la11I q11ïl Jl l' ll l pc•11da 111 q111' , Slll' so n o rd rc, Ir ch icn ,a 
(' lll' ITlll ' I' ;, la I'( ' 1'111( ' 1111 (' gï ·ns ...;t' :l iµ 11 i 111• ;, lrico l<'I' q11 ï 1 r·appnrtc• 1 ri o rn plia l1•11w11 l da11 s sa g-uc1rl e 
\o..; d 1•t1\ ami ..; t 11111 " lll' l'c·1•11l la c1111 ' 1H' du Co bra l:ap<'ll o :l\ cr· l'aiguill e <p1i se rt clc cl,l\ell<'-
a rn'·loir 1•1 ern1u'-<·IH' I(' '-l' l'(l<' III d<· ra 11w11cr ..,0 11 app<•11dicc c·a1Hlal .'1 lï11tc;ric•111 · d11 tonneau ... 
Bo n , ci,,at,!'l'. Ana loh·~ c ri 1• a lo r:- lï rn 11iq11c l: ha11I C'C'l1•r c 11 lùcli a nl la qu c nc et en alianùo11nanl 
11• baril i l SC'S d1·:·d Îl l!;('"· 
Car 1,, ~a_j:1 p..;( li i, •11 pris, il c•..; I ,·011Ja 11111 ~ ,·, 111' pl11 .., po11, o ir s )l'lir du l01111 ea11 cp11 llo llc et se· 
1,• lrn1r1w '.--U II S k poid s clu "1'l'J1,•11I it l111 u• l l<·~ .. . 
El. 111 a i11ll'11 11 la l1'·IC' ..;1, ,, .., 1'1•a 11 pa r la pn..; ilinn nll\ 1111• cl<- la harriq 111-, \nal o l1• hoil la11I d1• co11ps 
q11ÏI fÎ II Î( (1111' '-I' II Cl~(' I l0 11( ..; j111pl 1•1 111 •1i1 1 
\ in si pl'.•r il cc• Cobra Cap<• ll o q11i 11 ·:l\aÎt pas d1•11rn11<l ,; .'1 ,1•1111· e n Franc·c, mar s qui aurail dt'r 
s\ 1(•11ir plus cor l\ t' 11alil e 1111•11I l'l 111• pas :,," a11111 ..;1•r '11 , 1•11ir dans le•-.; f1• rm1•-.; clc Pro ,<' 111·r j ouer les 
')' 
:111i111ar1\ f'alHrl C't1\ 1t palles d e• hnis. 
El cl'II<' li11 . qui d1'• liHait li,\ I<' '.-- l'i g·,•11 s d ' 1111 clan i.!'<'1 ' !l'L'"' s1• ri1•11x , tin! !'·lr1' 1•11co rc insaile s11r Ir 
l.i , r1' d'or d1•s hic11fa it s d ,, Cha nleC'l1•r 






L 'angoisse des Saltimbanques. - Chantecler et son ami Serpolet découvrent la cachette 
du père H arpagon. - Les Saltimbanques retrouvent une fortune inattendue. 
Rage et désespoir du père Harpagon . 
Q11t'll<- eslj cell e famil!C' de sa ltiml>anque-; tri slcnwnl assi~e devant -,a harnq11c q11i clressc "<'S 
cha rp1'11 tes <' 1ll oilées sur la place <le la '1ai1 Îl' cl po11rquoi s1's g<' ns-l;t 011! -ils l'air si naHl''- dc,a11! 
cell e ,a li:-;c 1k cuir ouw rlc cl ,ide. 
Pan·1· C)l l\' <'<'"~g-1• 11s-l11 sont les dompl\'111·:,; C'l clia1·nH'11rs dl' Sl' l'[)('llf ;', qui npparlcnail \naloh': 
1-11------------------------------~ 




ce sont les Clochepompe, de braves c l dig nes 
montreurs de bê les qui comptaien t gag ner 
un pr 11 d 'arg-cnl :1 la fèle de Yermill y- les -
E11di, cs r n n ilia11l lcllr Scrpc11l .'t lu11l'll<·s 
d<' , :1 111 les rnassl'S villngro isc:-- . 
Le serpc11l , leur gag ne pa in , a fll é . El ils 
se demandent cc qu ' ils m ol devenir après la 
fète , ca r il ne leur res te que bien jus te assez 
d 'argent pour allcn<lrc le dimanche suivant.. . 
El ce dimanche-là , la rcrcllc sur laquelle il 
comptaient g râce tl leur Cobra Capcllo, la 
rcccllc s'rs t enfui e avec lui . .. 
Que faire alor s? EL l'homme a des larmes 
<lans les ycu•x c 11 rl'ga1da11l sa femme c l son pelil garçon... Et sa femme c lic aussi csl lcrrible-
rnc11t lri~lc ... El C:as lou , le pe lil Gaslo11 , qui adore ses parr nls , se :--ent prêt h fa uche c11 larmes il 
leur , o ir ces fi gu res désespé rées . 
Mais non lo in <le cc g ro11pr <1ui se déso le, il y n tlll èlre qui assis te tt ce lle scène de lri slcssc, qui 
a tout compris lt quclc1ues m o ls frlwngr~s cnlrc l' ho mme c l la femme c l qui , lni auss i, dem eure all crré: 
car c'est lui c l lui seul la cause, l'unic1ue cause de celle dé lrcsse . 
Ce t ètrc - cc coupnblc ÎnYolonlnire - c'csl 110 1 rc Coq. c·<'sl Cha11tcclcr . 
Oh! l'horrible remords d ' un s i 10 11 c·œur ! Comme il , 011<lrail , le bra rn Coq , n 'ayo ir jamais fait 
cc qu' il ,i r nt de l'a ire! ll eureuscrne11I , cc n 'es t pas une Ù111C' faibl e': r'cs t un rœur qui sa it prendre le 
dess us. 
- '1o n garço n, se dit- il en s'élo ig 11 anl , qunnd on a fail du ma l, 0 11 p l'ut toujonrs le répare r . 
surtout quaml il s'ag it d 'argcut ... Jl' ,ois même. po ur lirc r ces lm1 , es Clochqio1npc d 'embarras. sr 
dessiner un pe tit plan très s imple qui fe ra d 'une pierre deu~ coups, pui~<111 ' il 1·1,nclra la jo ie tt cl'C'~ce]-
lcnlcs gens loul en punissant un rn 1'.chant homme! Seulement, j e ne puis ag ir seul. Il me faul 
un auxiliai re . .. qui puisse creu ser la terre . Allo ns tro uYer mo n ,·icil a1ui. le Lapin de garenne 
Serpolet ... 
Cc Serpole t do nt parlait no tre h éros 11 crê te de pourpre avait fa it autrefois la connaissance de 
Chantccler dans des circo ns tances pluto t t ragiq ues . Blessé pa r des clt nsseu rs, le malheu reux lapin 
a rnit été clécom crt presque expira n t pa r Cha n leclcr en pro menade matina le dans les bo is. 
Après lui a,·o ir p roùi gué les p remiers soins, no tre h éros l'a rn it ram ené aycc lui au x Gra nds-
P rés, caché dans le poulaill er , soig llé a , cc u11 
dé, o uemcnt sublime, e l s'éta it fait son garde-
malndc. Serpolet fut sur pied en hnit j o urs! 
Auss i, quell e reco11na issa11 cc an co '11r du 
jeun e la pereau po ur SO ll bicnfail eur ! 
'Y 
Cc f ul cit ez Serpole t que se rencli t 11 0 1 rc 
Grand Coq. Le lapin habit a it le ho is de la 
Panouse s itué à un dcmi- kilo mètrc des Grands-
Prés . Lnpin aisé, il ava it là, dnns un coin de 






- Piiiii-ho11illll ! lani;a Chanlecler, le bf'c :1 !'('t1lrée du [tC'rrier pour pré,·cni,· son ami de sa 
prl'Sence, 
TC'I un diahlC' sort:rnl d'une boite i1 surprise. Serpolrt npparut. 
Effusions. ::;errements dC' palles. Puis, la question inclispem,ablC' 
- Qu'rst-ce qui me vaut, cher bienfaiteur, drmancla le Lapin, l'honneur <'t k plai-;ir dl' ,otrc 
bonne cl chhC' , is1lc :1 
- Connais-lu Claud<' llarpngon n~ponclit 
Chantccler. ! 
LE L\rn. - C<' ,if'l :narc qui liahitc celle 
mnison isolfr, 11 dcu" ;portérs dt- fusil de mon 
glle~ 
Cu\ 'iTEcu:11. - Lui-mème 
~rnroLLn. - ~i je le connais! ... C'est le plus 
grand ladre, le plus fieffé grippe-sou que la terre 
ait porté! 
Cn.\'iTECLER. - Je ,·ois que lu es bien ren-
seigné sur lui. C'est de pins un rœnr plus dur que la pirrre. Il refuse l'aumône aux malhrurcux 
et il a plus de louis d'or que lu n 'as de poils aux oreilles. C'est aussi un coquin : .l'en ni la pn•tne .. . 
Il a volé la plus grande partie dr la fortune qu'il cntac;<;e dans des cachettes de lui seul connue'- .. . 
Donc, si on lui prenait un peu de cet or mal acc1uis pour soulag-cr la misL·rc dn hnl\cs g('IIS que 






~EH POLET (r111cc éneryie). Cc sera il pain bénil. .. 
C11, v rECLEn. - Alors. écoule-moi hien. 





Et Clta11lcdcr l11i ro11f1e lrs rspér:rnc1's qnïl a,ail f'onch'•1•s -;ur l'or du pi:•rc Jlarpaµ·on. 
C'est h la -;11ilc dr rrlle ronffre11rc q11c_. la nuit "'ntu'. nos dt'll\. co111pt•n•:; s1• ;.di,s1•nl d1•,a11t la 
maison ck l'a,arr ... IJ-; Il<' tarcli:·rcnl pas 11 IL' ,oir arriH·r clan-; so11 jardin, sil111; sur u11C' ln1ll<', 1•l lh 
soulcH'r 111H' grossi' pir1TC : c'est 
mH' cl<'s cachrllrs 011 il rnta...,sr 
srs trésors : car il se baisse, pn'rnl 
u11c pOÏfr11ée de louis qu'il re-
garde a,ec clC'" ~t·ux ra, is 1'l qu'il 
('mbrassC' a,C'e l1'1HlrC'ss1'. Puis. 
en C\.lasc. il plonµ·C' ses dru~ h.-as 
dans !"amas de pit•n•s cl"or entas-
sée-; clans ce l ron profond : son 
,isag<', haign<- dc lu11r, pr1·1Hl 1111 
air de héaliluclc l,ps[iall' l'i lias-;1•. 
Le pi:•n• llarpaµ-011 n•11ln:. 110s d1•11, a111i-; allt•11d1•11I h• 
jo11r, lapis dans l"!H·rhe. Car Cha111<'ckr :--ail q11t' chaque 
111ati11, Cla11ck llarpa!.!·1111 q11illc so11 logis pour all1•r ;1 
la , illl' cltl'z son 11nlain•. 011 il ma11iganr1' dl's alfain•s 
1l"arµ·c11l. 
E11 <'ff<'I, au petit jo111·, nos d1•11, ami-; a11, :1~·11('(, 11• 
,ni1•11t ,ortir d1' 1'!1t•z l11i, f1•n1u•1· ,a pnrl1' ;1 dn11bl1• lo11r 
t'l <1;loiµ1H'r sur la mule qui co11duil .\ 'ïara...,co11. C'1•-;[ 
Il- m111w'nl d"agir. .. 
Cltanll'Ckr t•ntrai11l' "'erpolet -;ur la lmll<· ni'1 11• \lt'II\. 
th1\-.a11ri-;rur a r11fa-;sé son or. Ils 1•,amirH·nl la pi<'rn• 
plate qui n'cnu,n' la9c·a<'lwtlc l'I Ch,1111t-ch·r cl1'·,C'lnpp1• ;1 
'"'l'rpoll'I SC'" <krni(·r<'" i11-;lrncl ions. 
Et ,oilh '"'l'i pol1'f qui ,a11l1• a11 pi!'d cl1• la huit<' 1•f 
atlaq1w la lern• clu mo11lir11l1• 011 il...,<' 111<'1 ;1 <Tt'lls<'r -;on 





Chanl<·cl<'r. pendant n' Lemps-Hi, a, ise h quelques pas une , ieillc chausscllt' qui traîne au pied 
d'un arbre, <'l ,a s\•11 snisir pc11d:111l qu<' ~<·rpolel, fouinant des pnlles avec une nrcleur toute juH;nile, 
creuse, Cr<'use, creuse IC' piC'd dC' la bulle ... 
El 11nc heure 11r s'<'sl pas passée que la sape soulerrninc est faite : le lapi11 n construit un couloir 
entre la cachclle d11 père l larp1gon et l'cxlérit>ur. 
, oici les louis .qui, enl ra,u<'·s par IC'ur propre poids, ruiss<•llcnl pnr le Iron clu pied de ln lmllc en 
une rcluisa11lc casc-aclc nwc le cliquetis clair de l'or qui Lin le. Alors. la chausscllc, que li<'nl le bec du 
coq, entre l'll jeu l'i remplit son rùl<' de snc : les pièces d'or s'y en lassent en foule pressée! 
Encore nolrc héros cmplumr\ qui a,ail toutrs les délicnlcsscs des cœurs , raimenl nobles, ne 
voulut-il pas déposséder complèlcmc11l l'odieux grippe-sou dï larpagon de la lolalilé clc son trésor. 
li se conlenla d'emplir la chaussette et laissa le reste à l':nare. 
El Je ,oil~t qui se l1àlc <'nsuilc wrs la maison roulante des pauvres Clochrpompc. qui ne se 
doutent guère, les braves gens, qu'une petite Prmidcncc à nèlc de' coq s'occupe dt' leur bonheur! 
Il se hâle, notre excellent Chanleclcr; il co11rl, il ,oie. 0 chance inespéré<'! la porlc de la 
roulollc esl omerlc <'l la roulotte est ,ide ... Les Clochepompe, père, mère, enfant, sont allés à la 
mairie faire la dfrlaralion de la disparition de leur Serpent gagne-pain C'l supplier le maire de le faire 
rechercher, en lui exposant la détresse où les plonge cC'llC fuite aussi surprenante quïmprén1c, 
Notre Coq profile de celle absence pour pénétrer suhrcpliccmcnt dans la maison roulante cl pour 
déposer snr la commode la chaussellc craquante de louis d'or. Seul, Cabriole, le chien des dompteurs, 
assiste :1 cell<' petite sci'ne dont, d'aillC'urs. il ne comprend ni la pol'léc ni le bul. 
- Tais-toi, ô chien inintelligent! lui dit notre héros. 
Et il disparut h g-randcs enjambées, laissant Cabriole ne comprenant pas ce qui se passait. 
Or, voici que nos bra,cs Clochcpompe sorlcnl de la rnairic. lis sont mornes. Loin de leur ,enir 
en aide en leur promettant de faire rechercher \nalole, « :\Jossieur le maire >> leur a déclaré qu'il ne 
ferait rien rechercher du loul; qu'ils devaient s'eslim<'r bien lwurcux d'en être quilles pour avoir perdu 
un Cobra Capcllo, car on pom ait parfaitement leur dresser procès-verbal et les poursuivre dcrnnt 
les lrihu11aux pour avoir laissé s'échapper un repli le dangereux ... 
Aussi, c'est plus découragée que jamais que la famille regagne la roulotte. 






lis ont trouvé la chausscllc-coffrc-forl ! cc gros lol tombé du ciel. D'abord stupéfaits, ils se sont 
rappelé ensui le que jadis, un de leurs associés indélicat a précisément levé le pied en leur cmporlanl 
une somme d'argent t;gale, à peu de chose près, à celle de la chaussellc. Et ils croient à une 
restitution anonyme cl mystl•rieusc. 
- Ma foi! s'écrie la femme en riant de joie, jamais reslilulion ne sera venue plus à propos! 
Avec une partie de l'argent qui leur tombait si inopinément du ciel, nos excellents sallimhanqucs 
rachclèrc11t un autre Serpent 11 lunettes... El on pul voir de nouvcau Clochcpompc inaugurer des 
alliludcs de dompteur élégant, dc,ant des salles combles qui applaudissaient frénéliqucmcnl l 
Quant à Claude llarpagon, je laisse 11 penser quelle ful sa rage cl son désespoir c11 trouvant sa 
cacl1cllc soulagée d'une notable quantité de louis. li s'arracha des toutlcs cntièrrs de cheveux. Il 
hurla, Yociféra el prit le ciel à témoin de son malheur. 
Depuis cc jour néfaste il dépérit el son esprit se dérangea. 
On fut ohlig(; de l'cnfcnncr dans une maison de santé. Légitime punition d'une vie <le rnls et de 
rapines! Cc qui prou,a une fois de plus l, justesse cl la justice de cc pro\Crhc: 
Bien mal acquis ne profile jamai-; '. 
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Ilien qm', sr.io n sa coulume, Clianl cclC'r etîl é,iL(, m ec 1P plus g ran<l so in cl'éhrnile r sa l>o nnC' 
aclio 11 , <'Ile 11c la rd a cepcn<lanl pas il t~lre ro1111ue, comme Lo utcs les autres , h la fe rme cl<-s (:ranci s-
Pré:-; : ~erpokl , <pti n'm a il pas p ro111is le scn ct et qui é tait un admira lcm C' nlli o us ias le dn (; rand Coq . 
racont a a , ec fo rce dé tails cc lrait <le boulé , celle be lle ré paration cl't111 lo ri ill\ olontaircmenl causé 
h de lin1 ,·es gens. 
P ris cléso rniais commc arbitre dans to us les différends qui s'éle, a icnt entre animatn , Clia11t C'c lC'r 
d e, int une C'sp~rc. d e juge dl' paix cha rgé de d épartage r les l!êlcs en qnc' rellc c l en clésaro rd. 
Il ne faudrait pas cro ire, d 'a illeurs, que la répulalio n cl'c'.·quité l'l d e bo nlé d e no ire C:rand Coq ::-l' 
fùl bo rn ée à s'établir parmi le:; animaux c l n 'eût pas franchi le cercle d e ses compag nons clc basse-cou r. 
Les ho mmes cux-mèmcs .connaissaient le g rand c·cl'ur et l'esprit de jus licc de no tre hé ros e t 
eslimaien l en lui les splendides qualilés qui fai sai enl sa g lo ire cl sa j oie. 
Aussi, k s bra,cs fe rmiers <les Grands-Prés lui a, aienl-ils d éjà ouYCrl à deux ballants no n 
seulemen t les po rtes de leur a ffeclio n . m ais celles de leur maison Ott il arnil ses g rancl cs c l pe tit es 
c•nt rées el ott il é ta it admis el Lra ilé com me le chat familie r cl le chien ami. 
La liasse-cou r loul entiè re le l rai la it ,n ec une d<-fércncc c l uu respect profond , s' i11 cl inail dcrnnl 
lui comme cl eva11l :in è lrC' supérieu r r i sou, craincmc11t lio n , comnw de , ant un g rancl <·ilO)C II 
lo uj o urs prê t h rendre se rvice Îl Lo us . 
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Dessin de B. RABIER. 
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